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QUOTIDIEN 

négoc ations soviéto-finlandaises sont 
dans leur phase définitive 

- .. --=>--

entrées 

Nous sommrs décidés, dit 
1"1. KajancJ~r, à faire fac<• à toutes 

les éveut11alités 
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SOIR 

L'anniversaire de la Victoire en Italie LA FETE DE LA REPUBLIQUE 

E , , , LES FELICITATIONS DES 
Le progran1me des 1 n evoqua1it ses SttCCl·s 11asses 1 ETATS ETRANGERS 

cérémonies au Halkevi 1 l l • [ " d • l D 1 
• 1 e peap e tla teJ't tt e ltCe i Ankara, 4 (A.A.) - A l'occasion de 

de Beyoglu 1 · ' ' la fête nationale, !e.s différents chefs 

--<>-- a foi <l<1llS S(>S Ï'tltlntt lll'JUUb/es id'Etats étrangers ont a.dressé a.u .. pré-
Pour oo=émorer le premier anni _ ! s1dent de la Republique Ismet Inonu de.s 

versaire de la mort d'Atatürk, une cé- Vic t 0 ires fut lt1•es :dépêches de :èlicitations auxq~elles le 
rémonie aura lieu le 10 crt. vendredi. 1 ' ~ President a repondu par des télégra.m-

• "' '~-- 1 à 9 h. 05 au Halkevi de Beyoglu. En 1 ••• !mes de remerciements. 
Helsinki, 4. - Le président du con- suédoise. 1 voici le programme : 1 Rome, 4. - L'Italie tout entière a cé. raître au balcon par suite des acclama- J 

seil M. Kajander parlant à la Radio a LES ENTRETIENS DE MOSCOU 10 Allocution par le Président du Halk- lébré aujourd'hui dans le même esprit tions insistantes dont il était l'objet. UNE CARGAISON DE CAFE DESTl-
déclaré que l'esprit de conciliation dont Moscou, 4. - La délégation finlan · j evi, M. Ekrem Tur ; qu'en 1918 mais avec une conscience Ce soir de grands feux de jo;e brille· 1 NEE A LA TURQUIE EST SAISIE 
témoigne la Finlande ne doit pas ser- daise a été reçue à nouveau au jour - . 2 Cotµérence de l'avocat Hasim Rafet nouvelle créée par le fascisme et par ront .sur les cimes des Alpes et des A· I PAR LA FRANCE 
vir de prétexte à formuler de nouvelles d'hui à 18 h. au Kremlin par M. Molo- Hakarar sur la vie d'Atatürk et les l'empire le 21 e anniversaire de sa v~- pennms. 
exigences à son égard. 'La Finlande ne tov. services qu'il a l'endus à la nation 'toire de Vittorio Veneto, prélude et fac- L'ECHO A LONDRES On apprend que 300.000 kg. de caf~ 
renoncera en aucun cas à sa neutralité Le fait que M. Staline assistait à 1' et au pays ; : teur déterminant de la victoire des al- Londres, 4. - Les journaux anglais venant du Brésil et destinés à la Tur-
ni à son indépendance. entrevue semble indiquer 4ue les con- 3 0 Lecture de la déclaration historique liés. publient de longs comptes-rendus des 1quie ont été saisis par le gouvernement 

Nous sommes attachés aux Etats versations approchent du résultat. du Chef National Ismet Inonü au~ A l'issue de la cérémonie religieuse cérémonies d 'aujourd'hui dans toutes ' français lors de leur transbordement à 
scandinaves - a dit encore le Prési - A la suite de l'entretien d'aujour - sujet d'Atatürk, en date du 2 no - sur la place de Venise, M. Mussolini. les villes d'Italie et à Rome et souli - Marseille. La contre-valeur en sera pa-
dent - par la culture, la langue, la ra- d'hui la délégation finlandaise envoya vembre 1928 ; longuement acclamé par la multitude, gnent les phrases du Duce. lyée en devises et au comptant. Des me-
ce, 11a communauté des coutumes millé- un rapport à son gouvernement. Celui- 4 0 A l'issue de la réunion on se rendra 

1 
a paru au balcon de Palazzo Venezia, LA CEREMOl~IE. EN NOTRE VILLE ' sures sont envisagées en vue d'éviter 

naires. ci après en avoir délibéré, transmettra en groupe sur la place de Taksim où il a prononcé l'allocution suivante : Ainsi que nous l'avions annoncé, une' que cette mesure n'ait des répercus -
M. Kajander a déclaré que la cession ses instructions à la délégation. pour déposer une couronne au pied J Le peuple italien, serré et uni en rangs messe a été célébrée hier, à 10 h., à la l sions sur notl'e marché. 

d'une base dans les environs de Hango Une nouvelle entrevue entre les re - du monument. I pressés autour du faisceau du Licteur, Chapelle du Cimetière latin de Ferikoy, I 
constituerait un danger pour la sécuri- présentants fmlanda1s et russes se dé- LE MINISTRE-DE• L'INTERIEUR A évoque avec une âme pure et une foi à la mémoire des morts italiens de la L 
té finlandaise et celle des Etats scandi- roulera vraisemblablement demain soir. ferme dans les destinées de la patrie la grande guerre. Le consul général d'Ita- a guerre Sur Iller 

KAYSERI 
naves. Elle n'est d'ailleurs pas néces - LA FLOTTE ROUGE EST PRETE... . . Victoire qui fut sienne, parce qu'il 1·~ lie, le Duc1 Badoglio, l'attaché militaire L .. Ad · , ! Sh 
saire à la défense de Léningrad. La Fin- Moscou, 4 (A.A.) - • Havas • ,. K~yseri, 4 (A.A.) - Le mmistre .de 1 méritée par 'son .sacrifice, de. mêmes que colonel Boglione et son succe..seur le Ollr~ , ee~,, ... 
lande admet que la sécurité de Lénin- La flotte rouge de la Baltique est lmteneur, M. Fa.ik Oztrak, parti, hier fe3 autres victoires non ·moms splendi- colonel Zavattiero, le vice-consul Cav. dan:s Je l actf ique 
grad soit assurée, mais elle ne peut re- prête à toute éventualité. Dès que le soir, d'Ankara pour un voyage d'études 

1 
des qui sont venues ensuite. Staderini, le Co=. Campaner et une 

noncer aux territoires de la Carélie gou~ernement l'ordonnera nous nous à tr~v~rs le. pays est arrivé ce _matin. j En évoquant le souvenir de ce qui a grande affluence d'italiens de notre vil-! Paris, .s (A.A.) - On est intéressé 
qui sont habités par des populations lancerons dans le combat contre tous Il a ete salue en gare par le Vali et les été accompli, il tend ses forces et sa le ont assisté à la cérémonie. Le direc- p'lr une information de Changhai citée 
finnoises alors que ceux qu'on lui offre les ennemis de l'URSS d'où qu'ils vien- hauts fonctionnaires civils et militai- ' volonté vers les immanquables succès teur des écoles italiennes comm. Fer- ' par le« Sunday Times ,, selon laquelle 
à titre de compensation ne l'intéres - nent. res. . . , . • . 1 de demain. . raris, accompagné par tous les profes. lies_ autorités navales britanniques en _ 
sent pas, parce qu'ils ne sont pas habi- Telles furent les déclarations que fit Le ministre, apres son arnvee, pnt LE PRINCE HUMBERT ACCLAME seurs el une délégation d'élèves, les di-lquetent au sujet de la présence du cui-
tés par des Finnois et qu'ils constituent le commandant Lomagin dans une é- pa.rt à une. réunion, à '.aquelle assis -j Après avoir fait une longue ovation d.geants de toutes les associations ita-1 r,"ssé allemand de dix 1rnlle tonnes, : 
d'ailleurs une îmmense zone de maréca- mission radiodiffusée. ta1ent aussi les sous-préfets des cazas au Duce, la foule a réflué vers la pla- tiennes locales ont suivi avec recueil _ l 1 « Admirai Scheer • qui aurait atteint 
ges. L'EXEMPLE DE LA et a~ cours de laquelle il se fit fournir: ce du. Quirinal. pour. acclam:r. le prince leme~.l à cette pieuse cérémonie. j ie Pacifique. De source japonaise . de 

L'orateur a conclu en ces termes : TCH ECOSLOVAQU 1 E des eclaircissements sur les affaires ad- de Piemont qm avait assiste a la céré- A! issue du service religieux !'absoute Changha1, on annonce que les navires 
l'opinion publique mondiale jugera de Paris, 5 (Radio). - L' • lntransi _ ministratives du vilayet. 

1 
monie devant l'autel de la \'ictoire. A la a été donnée au monument des mort> 1 de commerce allemands se trouvant 

quel côté est venue la menace. En tout geant > relève qu'en demandant la par- M. Faik Oztrak reçut 1 17 h. les dé-'.suite des acchunalions incessantes d ~ italiens puis le comm. Campaner a fait 1 dans les ports japonais et particulière­
cas, ce n'est pas du côté de la Finlande, tie de la Carélie qui se trouve au nord légués. du peuple et les représentants ;1a multitude, le prince Umberto a parut l'appel des disparus.La foule a répondu: I ment à Nagasaki emmagasinent de 
ni de la Suède. 1 de Léningrad, l'URSS exige, en fait la des umons et des autres orgamsations. 'à l'une des fenêtres au palais royal Présente ! jgrandes quantités de carburant, mais 

Nous espérons toujours en une solu-1 livraison de la• ligne Maginot> finlan- LE NOUVEAU GOmRNEUR Une formidable acclamation monta a- Parmi les nombreuses couronnes en- ne quittèrent pas encore les ports. 
tion pacifique, mais au besoin le peuple daise. Cela équivaut à renouveler lamé- ADJOINT lors de la masse humaine : « Vive le voyées, il y en avait une des combat- L'ACTION SOUS-MARINE 
finlandais plus uni que jamais est ferJ thode appliquée en septembre 1938 à ~·~ roi et empereur ! • tants français. Les assistants se son~ Paris, 4 A.A.- On annonce officielle 
ll'lement décidé à faire face à toutes les

1 
la Tchécoslovaquie qui, une fois privée L'ARRIVEE DE M. HALUK PEPEYI Le prince. qui avait la tête découver- rendus devant le monument des morts ment que le cargo français Baoule a été 

éventualités. · 1 de ses fortifications, a été dans l'impos- Le nouveau gouverneur-adjoint d'Istan- te, salua le bras droit levé, faisant le sa- français où ils se sont recueillis un torpillé et coulé dans l'Atlantique par un 
M. Kajander s'est exprimé en languesibilité de se défendre. bu!, M Halfik Nihat Pepeyi est arrivé hier lut romain. Par trois fois, il dut repa instant. sous-marin allemand aujourd'hui. 

en notre ville par l'Exp:resse d'Ankara. An-

LA LOI DE NEUTRALITE 1 
AMERICAINE! 

cien «kaymakam> d'Emin,i)nü et de Fatih, 
LES COLONS ITALIENS EN LIBYE M. Halfik Nihat P.peyi avait rempli éga-

-~ 3 survivants ont été recueillis par ·.m des 

l .e r:• pprochemf11) t i ta lo-g rec ~Co~: :;:::.is et débarqués dans un port 

.li. Ro,)s(;velt l'a 
~,'l.~Jl)~l() llJ.el• --<>- qualité de • kaymakam> puis il avait été .._-, Rome, 4 - Les paysans italiens en il>u- B B 

t T . / . nommé président-adjoint de la Municipe- erlin, 5 - L'échange de lettres entre mitié. Le jou;-nal exprim·< la convicbon trlin, 5 (De notre correspondant parti-
...... .- e pour r1po 1 ont assisté à la messe qui . . ,, l'i al' 1 G èc . . . . r ) 0 

W h , 4 A A M R hté de la capitale. Son depart d'Ankara. t 1e et a r e est accue1JJ1 1c1 avec que ce 1~uveau ra.pprochenlenr ~ervira .:1. eu ier . - n proteste avec la plus gren-as ington, ( .. ) - . oose- a été célébrée aujourd'hui anniversaire de . . . 1 t 1 · 0 " d ' 
Veit a si·gné la 101. de neutrali'te' a· 12 h. 1 . ' a été l'occasion d'ane 1mpress1onnante ma-. sa rs action. n Y voit une preuve nouvel- con~olider la paix que tou!; désirent. e entrgiè dans les milieux officiels et a victoire de Vittorio Veneto et de l'ar - 11 d 1 · , . d 

. . , . nifestation de sympathie en son honneur. e e a v1Sliance de J lta11e et de son ac- ans la presse contre les nouvelles suivRnt 
LA ZONE DE GUERRE • m1stice avec 1 Autriche sur le pont de leurs . . . . . 1 t . / . . .. ET EN YOUGOSLAVIE l Il 

' Fonct1onna1re d'éhte c'est aussi un in- ion continue en aveur de li:t paix. t'sque es le vapeur Cu/more sous pavi1-
Washington 5 M Roosevelt a pu bateaux à l'arrière ru.r l'aum6nier du ' . . l 1 · · d Bel-< d L l • · - · · ' ' ,,,_,. tellectuel et un lettré. On lui doit l'Epo- 1 ri Y a rien e changé au demeurant , "' ,.ra e, 4 - a pres:se yougoslave on britannique, aurait été torpillé par un 

hlié une proclamat1'on c n t 1 bord. Beaucoup d'entre les colons et des t t d 1 1· · . vo·t d J'éch d 1 oncer an es . . . pée des Dardanelles» (.:Çanakkale Desta-
1
a1ou e- -on ans a po 1t1que de l'ltahe 1 ans ange e notes entre J'lta - soJ.s-marin allemand dans les eaux terri _ 

~nes, qu.i, conformément à la nouvelle chefs de lam1/le portent sur leur Jt>1tr1ne ni:>) qui figure parmi les productions lit- qui demeure lrdèle à la polinque de J'axe lie et la Grèce une nou~·e/Je preuve de la torialcs américaines. On précise officielle-
Oi de la neutralité, sont interdites à la les récompenses à la valeur qu'ils ont ac- . · · . 1 J' t dé · volonté de l'ltal1'e de mainteni'r lapai• etlment à Bcr11·n qu'aucun sous-mari·n n• se téra1res les plus appréciées de la Jeune ht- et on ourne en r1s1on les esptJirs for • .. ... 
~avigation marchande américaine. h-1. quises au cours de cette guerre. térature turque. Il mu/és à ce propos par les 1ournaux an,lais la ~tabilité dans les Balkans. Les miileux trouvait dans la zone où ce torpillaG:e a été 

Oosevelt a étendu la zone fixée an - A bord du «Sarde,na> a eu lieu le ba- - - • -·--- et f · L lè d l politiques constatenc que Je Ion• de /'A _ signait. D'ail' leurs on n'a r-trouvé aucune t LE MOUVEMENT Du PORT D'IZMIR. rança1s. a <re ve e a garde• en " -êrieurement, en y incluant le golfe de ptème de l'enfant né au cocirs de la traver- 1 d · d t d 
0~ _ pourra que renforcer la JX>Sition de tira _ riatique et e la Méditerranée orientale ract e ce vapeur et partant on n'a au _ 
~""'Cogne, la Manche, la mer du Nord sée, et qUJ a reçu les noms de Benito et I- -<>--- 11· N E · ne zo d • · • c 
4l Izmir 4 (A.A.) - Au cours d'octobre ie. - . . G. u ne e secur1te e:st en tra;n de .se créer un preuve qu'il ait t:té torpillé. On 

Ut entière et la Baltique. La Méditer- talo. Ses parents sont destinés à la colonie 190 '. h ds . 10" SATISFACTION EN ROUMANIE destinée à ramener la tranquillité dans penche à voir dans cette nouvelle ainsi 
rannée, la Mer-No1're. et les ports af~.· Piett'O Micca. navires maro an Jaugeant " 
~ . .... D 1 t' . 1 . éti mille 514 tonnes sont entrés dans Je Bucarest1 4 - La presse roumaine note les pays de l'Est VIOisins de l'ltalie. lancét une manoeuvre tendant à influer 
bains .au Sud des .îles Canaries sont li- ans a ma mee, e convoi a e ur - port d'Izmir. Sur ce nombre les 157 que l'Italie et la Grèce se sont placées sin- UNE MISE AU POINT sur le vote de la levée de l'embargo par Je 
res a la naVIgatJon. La procl••mati'on volé par un avion que montait le maréchal ' , 1 Sé 

_.._,. sont turcs les cinq amé~icains les qua cerement sur n voie de la détente et qu' Paris, - Au suiet de certaines int&rprei - nPt américain - N. E. Gün. l>récise tout particulièl'ement que le, Balbo. Les paysans ont vivement acclamé ' • - . . ' 
•- - tl'e anglais, les sept italiens et les SI> el/es aboutii'pnt certamement à une colla- lations erronées fait<s après J'échange de UNE PROTESTATION ALLEMANDE 
I
"" lllmunications entre les Etats-Urus' et le gouverneur de la Libye. bo 1· f't bl 

h"llén'ques Les autres ppartienne t '· ra ion pro i a e. notes entre l'Italie et la Grèce, on relève A OSLO POUR LE CAS OU 
t~. Canada échappent à toute restric Pendant toute la journée durant la na- ~ 1 · a n a T' . 

' ' diff' nts pays Le « impul> écrit : ici que ces notes portent la date cb 30 sep « CITY OF FLINT • lon. vi§ation Je Ions de la côte a été favorisée ere · 
• --------- « Nous prenons ac.te, nous autres Rou- tembre et qu'elles sont par consé11uent Berlin, 4 - On comn1unique de source l.JN ·- par un beau temps parlait. Le conroi ar- .... 

E REUNION DES ETATS . 200.000 MOUTONS RISQUENT DE ,mains, des liens QUI s'établissent entre no- antérieures à l'accord lripartite d'Ankara allemande que le commandant de l'équi-r1vera durant la nuit dans Je port de Tri- r j 
DU GROUPE D'OSLO PERIR tre alliée la Grèce et entre l'Italie avec dont elles ne sauraient, par conseq' uent, .Pag, de prise du City 'Of Flint avai·t de _ ~·- poli et le débarquement se fera demain ma-

l> · 5 A · _______,.._____ qui nous sommes unis par une sincère n~ constituer une réplique. lm. an.dé aux nav_ ires norvégiens de l'escort• ~ ans, . - partir de demain, 6 tm. ~ ' 
• 

0
"embre, une conférence des délégués 1 LES CONSEQUENCES LA ROUMANIE ET L'URSS a faire escale a Haugesund uniquement 

.,.,. D'UN CONFLIT VIOLENTE CANONNADE SUR LE 1 d'b 
1;--s Etats faisant partie du groupe LE VOYAGE DU MARECHAL . LE BLOC NEUTRE BALKANIQUE ,pour y c arqaer un matelot américain 

1 Oslo se tiendra au ministère des af- GOERING ET LA PRESSE ANGLAISE . On sait que le _gouvernem. en.ta auto-. -·-· FRONT OCCIDENTAL 1qui était malade et pour se conformer à la 
aj 1 . 1 rtat d b ta 1 to d Londres, 5. - Le « Daily Mail • esti- , -<>-- !promesse qu1 ava1·t e'té fa1·te à M. Roose-tes étrangères d'Oslo. C tte nf' _ Londres, 4- Les 1ournaux anglais se nse es expo !Ons e e ', ut 

re, e co e . abord de l'URSS · · d ti' ti d me que la Roumanie serait disposée à L ARTILLERIE ALLEMANDE BOM- /velt que l'équ· é . . 
l "Ce est une su:te de celle de Bruxel- préoccupent vivement du •hyage du maré- . •. pms a es. na on e E LES >page am ncain serait l'ob 
'Ill 1 s T tef nf d conclure un accord avec l'URSS mais BARD AILLANT DE FORBACH J<t de tous 1 é d L . ' et aura trait aux problèmes de la chai Goering à. Rome. Le «Dai/y Herald• a yne. ou . OIS un co rere u ma.- . . ' . ' ' L b . es gar s. es autorités ont 

..... t 200 000 to d elle désirerait 1 appui de l'Italie pour la uxem ourg, 5. - On entend ici voulu interp ét f -~ttalité. organe Jabounste y voit Je prélude d'une m annonce que . mou ns est!- 1 . l f 1 r er ce ait comme une at -
· · 1 p 1 · , constitution d'un groupe puissant des• un vio ent eu d'artillerie. Les baUe· teinte à la n t J't' , . nouvelle offensive de paix de /'AJ/emagne. nes a a a estme et concentres dans la . l eu ra 1 e norveg1enne et ont 

d Mardi . d . . Etats neutres balkaniques. nes ourdes allemandes ont ouvert saisi 1,. naVl're. Le •Dai/y Te/e§raph> annonce que son zone e n nsquent e penr. Une , 
tJiv PEINE CAPITALE correspondant à Rome n'a pu ni conlir _ divergence de vues a surgi en effet en- LA NOUVELLE- DU RAPPEL DES u~ feu très violent sur le pr?f~nd 1 Lo ministre d'Allemagne à Oslo a offi-

PIQK-POCKET AVAIT PROFITE mer ni démentir la nouvel/e et ajoute qu' tre les propriéta.iires de ces moutons et ALLEMANDS DE TURQUIE EST saillant que forment les positions 
1

ciellement protesté contre cette dfosion 
DE L'EXTINCTION DES en tout cas la visite, si elle a lieu, ne se le- l' « Union pour l'exportation du bé - DEPOUR~JE DE FONDEMENT franç:aises dans la zone de Forbach. On attend Je développement ultérieur d~ 

ller. LUMIERES ra pas sur la demande du §ouvernement tai.l •· VUnion en question, qui perce-! ( Par téléphone de notre correpondant LE MAUVAIS TEMPS RETARDE cette démarche. 
io~ hn, 4 - Le tnbunal a condamné au- italien va1t habituellement une commission de particulier). ENCORE LE LANCEMENT DE SILENCE A LONDRES 
,,_ td'hui à la peine capitale un pick-po- . 2% par tête de bétail exportée exige 
~et Berlin~ S - Les milieux officiels démtJn- L'e IMPERO -. Londres, 4 - Contrairem~nt aux nouve1-'~~· Qui avait profité de l'extinction des L'ACCORD COMMERCIAL cette fois 8C(. D'où conflit. Tandis quo 1 
.,, 1~ tent formellement que les ressortissants al-

1 
Gêne, 5- La direction de chantiers An- • les qui annoncent que le Ciy of Flinr na-~tr res, par suite du danger aérien.pour ITALO-BULGARE l'intervention du gouvernement est de. J d · t 't · · · é ' 1 · 1 

ach eman s a1en " e 1nv1t s a quitter la Tur- saldo commun1que que, par suite de l'état vigue vers l'Angleterre soas pavillon amé-1•._ •_r le sac à main d'une dame. Dans Sofia, s A.A.- On précise dans les mi- mandée en l'occurrence cette énorme 1 
""Po quie. R_ien ,ne Justifie un tel conseil. de la mer, qui est de no;.iveau gros_ se, Ir', ricain, une personnalité autorisée a décla-ll'ib se de la sentence, il est dit que les lieux économiques buleares que le nouvel masse de bétail risque de pe' rir en rai-

l.ln On cite a ce propos le cas d'un couple lancement du cuirassé Impero qui avait é- r~ que l'Amirauté n'a reçu aucunt infor-r,."t .•~x .•ont les «eours martiales du accord commercial italo-bulgare est desti- son des difficultés que comporte son d 1 1 
"·• alleman qui. est _parti hier même pour! t~ rem.is à .demain, dimanche, à io h. 30, 1mation officielle sur la position de ce na _ c;qE >nténeun et que l'Allemagne est dé· né à mettre les deux pays à l'abri des ravitaillement et constitue aussi une I b 1 · é û 1 

c à stan u ou li r s1dera de façon perma - a . d etre aJOurné à nouveau. Une cérému- vire. %; Punir de façon inexorable tous ceux conséquences de la guerre européenne et menace pour les cultures de toute la 1 
chercheraient à affaiblir sa résistance. et en développer les éch&n&es commer - t région. nente. nie po~r le ba~têmc du navire aura lieu! Suivant certaines informations il se 

cia11X. j 1 N. E. Gün toutefois ce matm. trouvernit encore à Bergen. 

-.--. 1 ~., .... _ 2 bommts du Baoule ont péri, 11 sont 
porté~ «manquants». 

LE MARECHAL~LBO SURVOLE lement en notre ville les fonctions de pré­
sident-adjoint de la Municipalité. Il a -

LE CONVOI vait été transféré ensuite à Çankaya, en l es con1n1entaires de la presse intt'rnationale --- LE CAS DU «CULMORE, 

CONDAMNATION A LA 

• 
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LA PRESSE TURUUB DB LB MATIN! 
.....--=========================~' 

A VIE LOCALE 
LA MUNICIPALITE tous les immeubles situés entre Emin-

La guerre anglo-franco-allemande 

Les communiqués officiels 
LES RELATIONS TURCO-RUSSES v1ets ont voulu se livrer à un geste de 1 Le nouveau palais de la Ville 

onü et Nn-kapan, du point de vue de --·•• 1 " 

leur valeur archéologique et historique. ! COMMUNIQUES FRANÇAIS COMMUNIQUE ALLEMAND 
M Hüseyin Cahid Yalçin continuo courtoisie iJ. l'égard des Allemands, en Le Dr. Lûtfi Kirdar a fait avec élo-

à commenter dans le Vern Sabah • échange des avantages qu'ils en avaient quence, dans son discouz:s prononcé lors 
Si elle en trouve qui lui paraitront di-1 J'.aris, 4 A.A.- Communiqué du 4 r>o- Br/in, 4 A.A.- Le Grand Quartier G' -
gnes de trouver grâce devant la pioche 

1 
vembre au malin : néral communique : 

S. 1 voyage d eM Saraeoo-lu à de l'ouverture de la presente session 
/es. déclarations de M. Mot'otov au su· rerus. l e . "' " • . . 
1et de la Turquie. Il rappelle Je, pro- Moscou a joué un rôle dans !'accon! municipale le proces du_ local qm abri-

du démolisseur, elle en avisera par un 1 Activité de patrouilles en divers points A /'Occident, activité locale des arti/ -

• • f lé ,,-c~rnano-"ov·ie' t1·que. qu1· assure de te actuellem. ent les services de la Ville. 
rapport )a présidence de la Municipa - du Iront. leries et des patrouilles, oomme /e 1our pré-

lité. 1f 1 cédent. po ition:-; qui a\.·aieni ete otmu es .. , ~ 
par Je commissaire aux aifaire~ étran· grands avantages à la Ru::;.qie et s'il a I~ a m~ntre comm~nt cette ~onstruc . 

t Ser\,1· a· ,·tssut·er quelques avantages de tron latde et en ruines est loin de suf-gères soviétique eit a1ou e · 
Nous savons quo;, M. Saraçoglu ne le" ilus à la Rt.bsie, nous en concluons fire aux besoins des bureaux, paralyse La le9on de l' « Etrüsk » 

· · 
1 

u·1·1 n'a pas c'te' 1·nutile du moment qu'il l'activité des fonctionnaires qui s'y en- L' « Etrüsk • n'est pas au bout de ses a pas acceptées. ~fais nous ignorons e- q ------

vembre 1939 au .;;oir : 

Paris, 4 A.A.- Communiqué du 4 no-MARINE MARCHANDE 

Au cours de la 1ournée, activité des élé-

~~~~~~~~~~----

ments légers de reconnaissance de part et 
d'autre entre la Moselle et la Sarre. 

videmment 1.,,. considérations dont il a atu'l profité à nos vo!sin.s. tassent et produit par son seul aspect tribulations. Sa vitesse a encore bais-
accmnpagn6 ce refus. ~fais vous pouvez Si l'on considère ainsi objectivrmcnt ure impression négative sur le public, sé ; il ne file guère plus de huit noeuds 
être sûr& que vous ne trouverez pas un les évémments, on constate qu'il n'y a Nul ne saurait nier la nécessité qui s' à l'heure, l'allure d'un bon trois-mâts 
seul citoyen turc qui ne partage rt ,-.'ap- eu rien de nouveau dans la politique de 'mpose de donner enfin à la Municipa- par vent favorable, au temps de la ma­
prouve la ligne de conduite sui\;e _par la Turquie, Seule la politique des So- lité un siège digne d'Istanbul. rine â voile. Faute de pouvoir l'utiliser 
M, Saraçoglu à l'égard rle propositions viets s'est me Jifiée. Etc' ,t pour nou.; Sans nullement toucher aux ressour- autrement, on a décidé de l'affecte!' 
ainsi formuléés de la part d'un homme un devoir d'"mis que de leur souhaiter ces budgétaires ordinaires de la Ville, au rapatriement des réfugiés ; ceci ins­
d'Etat autorisé. bonne chance dans cette voie nouvelle, on utilisera dans .ce but un montant de pire cette réflexion â Ce.mal Na,Jir Gül-

(•Lr~ttl~J (~r(• 

Interprétations arbitraires 

1'ous pensons méme que si nos amis où ils s'engagent. 725.000 Ltqs. que l'on prélèvera sur le ler dans !' « A~am . 
Nous lison:; dans la «Gozetce del Pn- c relève de la garde • survenue 4 ans 

soviétiques nous avaient prévenu à l'a- POURQUOI FONT-ILS LA GUERRE ? supplément de rooettes de 894.000 Ltqs - Pourtant nos compatriotes qui ren- polo du " crt. : 

l 'Il M M Ze/k•r1·ya Serte/ analyse, dans réalisé au cours des anné€s 1938 et trent dans la mère-patrie sont d0' tous Depuis quelque tem;>_• la. prtsse anglo -
vance qu'ils nourrissaient \ e pare1 es • · f b 

I 
1939. les voyageurs, "eux qui· sont les plus rana1st, dont lts p_u llcations sont syn -

'd' ·1 oient e~vit!.. la pn.1ne de ~~ e Tan * ·le~ rai!->DflS qui dressent /es ...... 1 1 ees, 1 s aur"'-'" "' .., - L 1 . d 1 M · · l' . d' . b t 1 chronisées par lt-s d1rectivt.:s uniformes de 
- !' · 1 "' ;.,,0 ciations pui·s,.·ances belJi-<érante~ /es unes con- e nouveau parus e a unicipa 1- presses arnver au u .... j . , 

livrer a 1. aus.-.1 on,,ueg 1k& ~ • • • • • S 1 "--ed 0 • L • . 1 • ne ut'ilisa ses organts de propagande respectifs, s ex-
destinées à demeurer sans ré_qultat. tre le. autres, et il conclut: te sera er1ge a u tan-,..,uu . n pre- e meme 3ourna suggere u , - , - . . . . 
Pour autant que nous sachions, la Rus- Les raisons qu'im·oquent les hommes cise qu'il sera construit sur le modèle tion plus rationnelle du vapeur, si pré-, P<_'s~ a dts desillus10ns périodiques ·t ré -
sle a été tenue au courant pleinement et d'Etat ne sont qu'apparentes, ainsi que de la Munic'palité de Stockholm, mo- maturement poussif : Il faudra le pla- 1 pttees qui ne peuvent certaine',"ent pas m-

après que les hommes qui ont quitte leurs 
charges dans 1e gouvernement ou le parti 
les avaient assumées est simplement et 
exclusivement un événement d'administra· 
tion normale. Il est absolument arbitraire 
et cela n< correspond pas à la vénté, de 
vouloir lui attribJer uie signification aus­
si profonde que celle d'un changement de 

f il t t difié et remanié suivant les besoins par- cer dans une de nos zones industrielleslfluer de façon favorable sur 1 o;>imon pu-
jour par jour, des pourparlers d'allian. vous pouvez ac ement le cun a ~r. . . d . 

1 
.
1 

b . . . . b!ique oéià s~fflsamment déçue par le fait 
".e el' cou~. entre la diplomatie turqun • 'i Hitl r n'a mis mis le feu à l'Europe t1cuhers e notre V1lle, Le pan e a ore avec cette mscr1pt1on : « Dans toutes ' si· le Duce veut changer cette orien -' '~ · · · M p t . que les buts de guerre n'ont pas été annon-
et le' de'mocraties occidentale~ e elle pour r ·parer le5 injustices commises, a çe propos sera soumis a . ros et les entrepnses que nous entamons, sou- tation et lor>nu'il le voudra, il n'aura nul-

l'orientation politique . 

~ dans le cas où l'urbaniste l'approuve- venons-nous de ceci ! cés et par la prolongation_ d'un_ e guerre • ·~ 
a été inforrnée que nous étion.:; dispo- 11i l'Angleterre n'a pris les arme-.; pour que l'on ressent, par les dc:sagrtntents qu lem<:nt b...:soin de changer les hommes: 11 
".·~·sa' si·gn~r un trai.té avec clic dans les ,\n!lner un nouveau statut au monde et ra, on passera sans retard aux travaux L'affaire du « Magallanes » lui· suffira de donner un ordre, Et tous lui ~ '" tll<.: unpose. mais qui n'est pas combattu<.:. 
même1 conditiono. Une clause de sau- assura la liberté et le d1·oit aux petiteq de construction. Le procès en dommages et intér&ts in- LES ESPERANCES QUE LON obéiront avec un dévouement absolu. 
Ve!!anle semblal:rle à celle qm a éte m- pations. Cette guerre n'est pas non pluo Les expropriations en cours tenté par les armateurs du vapeur« Ca- FONVAJT SUR LES SOVIETS... 1 Et comme ane partie de la presse suisse 
tl':iuite, dans notre accord avec les une gu 'rre idéologique entre les démo- La Municipalité poursuit activement po Pino > contre le vi>peur « Magal- 11 Y a qudqu,s semaines la presse anglo également a accueilli avec soin la version 
Anglais et les França.s, de façon d'ex- craties et l'hitléri.'!IDe. les formalités d'expropriation. Elles lanes • à la suite de l'abordage et de 13 française était unanime à prévoir que,tot anglo-française sur le cchangement de la 
clurc tout conflit avoc la Russie, aurait La cause pour laquelle on combat est sont achevées en ce qui a trait à 53 des submersion de leur vapeur aux Dar- ou tard, l'Allemagn< el la Russie se se _ garde• en Italie, nous tenons à signaler la 
été contenue dans J'accor-1 éventuel à beaucoup 'Plus la•·ge, plus profonde el 500 immeubles devant être démolis en- danelles qui s'instruisait par devant le raitnt trouvées aux prises et, en attendant version exacte qui en a été donnée par le 
conclure avec lr,s Soviets. en vue d'ex- plus complexe. Et i,es •Taies raisons tre Eminonü et Unkapan. Le montant premier tribunal du Commerce a été a- on se consolait au partage de la Pologne correspondant à Rome de la cNeue Zuer-
clure tout conflit avec l'Angleterre et mcritent un examen à part. de leurs évaluation a été communiqué journé sur la demande des deux par - tn affirmant qJe la Russie avait barrf. la cher Zeitung•. 
la France. Alors, nos amis Russes ne L'ITALIE ET L'AVENIR par acte notarié aux ·intéressés. ties. Une solution serait sur le point route aux ambitions de l'Allemagne vers Il affirme en effet: « Le changement de 
nous avaient pas dit qu'ils n'cnten- M !$ükrii Ahmed écr1t dans I'<lk - De même, les notifications voulues d'intervenir, par voie de compromis. Je Sud-Est. la garde ne signifie pas une modification 
<laient pas, du fait de leur alliance a- dam ont été faites aux propriétaires de 15 L'ENSEIGNEMENT On adressa à la Russie des révérence• et du cours de la politique étran~ère ni de la 
vec nous, être entrainés dans une gut'r- Après le dernier échange de notes, des 91 immeubles â exproprier entre Les vacances semestrielles des salamalecs, en affim1ant une distinc- politique intérieure. On ne peut pas affir-
re contre l'Allemagne. Et nous ne nou,; les possib'litês de développement de l'a- Bebek et Istinye et à ceux de 40 des En vue de mieux assurer les possi bon très nette entre la volonté de gut1Te mer non plus que l'un quelconqu<: des mi-
attendions évi<lemment pas, au moment mitir entre l'Italie et la Grèce se sont 150 immeubles également à exproprier b'lités de rendement et de travail des contre !'Allemagne et le désir d'amitié et nistres o;i des sous-secrétaire aurait perdu 
où nous avons été invités à Moscou, à tout pa1 ticulièrement développées. On entre Bayazid et Koska. professeurs et des étudiants, le rec - de paix envers la Russie. \ta confiance de Mussolini. Parmi les mi­
nous trouver en présence de proposi ~ ni:- saurait douter que cette amitié sert Conformément à la loi, les intéressés teur de l'Université a décidé de modi- Mais mamtenant que Molotov a parlé, nistres qui se retirent, il en est qui appar­
tions nouvelles, dépassant les conditions à consolider la paix en Méditerranée et ne peuvent exiger un montant supérieur fier le système des vacances semestriel- il apparait plutôt malaisé de démontrer tiennent à la composition de fer du parti 
fixées jusqu'à ce jour et les questions à dissiper les soup~ons que l'on avait à celui de l'estimation qu'en recourant les appliqué depuis cinq ans. que la Russie et l'Allemagne seraient sur et du gouvernement et ils ne renoncent cer-
qui avaient été discutées jusqu'alors. conçus à l'égard de l'Italie. Mais en dé- aux tribunaux. 1 Jusqu'ici le 1er semestre commen le point d'en venir aux mains.. tainement pas à la politique . 

En vue d'éviter tout malentendu, a- pil de toutes ces mesures on ne saurait Parmi les immeubles à démolir figu- çait le 1er novembre et durait jusqu'a•i LA •RELEVE DE LA GARDE• EN Il en est exactement ainsi et nous espé-
joutons que nous n'accusons pas nos a- affirmer qu'il a été pleinement répondu re un bain public, à Koska, dont on af- 20 janvier ; le 2 e semestre durait du 5 ITALIE rons que nous n'aurons pas l'occasion de 
mis soviétiques d'avoir manqué de bon- au point d'interrogation que pose la li- firme qu'il a une valeur historique. U- février au 30 mai. En vertu du nou- Voyant que de ce coté, les dls11lusions rompre la réserve que nous nous étions im-
ne foi, d'avoir voulu nous cacher cer- gne de conduite future rlc l'Italie. L'é- ne commission sera appelée iJ. se pro - veau système adopté par l'Univers:té, sont plutôt amè1.s, la presse anglo-fran - posée,pour corriger des interprétations au• 
taines de leurs intentions alors que ncus lémc11t qui fait que ce point d'interro· noncer sur sa conservation. La même~ le 1er semestre~ se prolongera jusqu'a11 çaise s'est jetée sur la t. r<:lèvt: d<.: la garde> si manifestement tendancieuses de la lim­
mêmes nou~ les informîons de tout a. gation subsiste aiux yeux <le l'c·pinion commi!Jsion qui est prés!_dée par l'ar -r 10 février et le 2 e commencera le 29 en ltahc et elle la présentt.: ni plus n1 moins pide politique de l'Italie fasciste. 
vec exactitude et bonne foL Nous ne publique mondiale, c'est la continua • chitecte M. Sedad Çetinta~ examine' du même mois, comme un changement de politiq;ie à l'é-
songeons pas le moiru; du monde à pa· tion de l'alliance militaire italo-all~man- gard du conflit e;iropéen. Mais pour dé-

reille chaire. Seulement, il faut que cet- de. li est certain que ntalie est aujour- L,') Il() Ill (~tl 1' fi a li X C(\ l l t mentir une pareillt baliverne point n'est 
te contradiction de fait qui Mute aux d'hui neutre et que cette neutralité lui \_ ~- besoin vraiment d'attendre le discours d'un 
yeux ait eu une raison, Et nous pou assure des avantages à tous les poinli! d • homme politique responsable Il suffit de 
vons la deviner en invoquant la suite de vue. Mais cette situation actuelle se a ci es 1 Ve 1·s... l'observation élémentaire qu'en Italie, tn 
historique des faits. maintiendra-t-elle indéfiniment ? En Italie fasciste, c'est le Duce qui dirige la 

A la date où les conversations sur les cas contraire, à quel camp l'Italie se - ·--·•-· politique étrangère et le comte Ciano qui 

LA SATISFACTION DE LA PRESSE 

GRECQUE POUR L'ACCORD AVEC 
L'ITALIE 

Athènes, 4 A.A.- L'Agence d'Athènes 
communique 

Les journaux commentent 
l'échange de lettres entre les 

longuement 
gouverne · 

ments italien et grec. 
bses de l'accoro avec les So,;ets ont é- r-alliera-t-elle et quelle sera sa Lgne de Larron d 'honneur le s'imagina qu'une vulgaire Jalousie m'a- la fait, pratiquement; or, l'un et l'autre ' d~ 

rl d ·t f t ? Il t rt · t t sont à leur poste de commartdement, au- L'4'Athinaika Nea• so:.tligne que le .. 
té entamées, il n'y ava;t aucun accor con u1 e U ure · es ce am que ou C'est une dame élégante, jeune, aux nimait. Et elle prétendit passeé outre,pour 

C l t
. 'b · i·oJrd'hui comme hier. Aucun a~tre minis- sir du peuple hellêne de collaborer avec 

,,. entre les Soviets et l<:s Alltmands. eux ce a cons itue un re us qui occupe et grands yeux noirs. rejoindre l'ensorceleur qui l'attendait. · 
' 1 . d f tre ou dirigeant n'est autorisé à faire de la grande nation italienne fut tou1our3 

ci étaient considérés comme une mena- i:rcoccupe es esprits e açon perma • Du banc des accusés où elle a pris pla- Alors, j'ai perdu tout contrôlt: dt mts ,,_ 
t 

la politique étrangère. Aucun changement trics grand et sincère, aussi il ressent une 
ce pour la Rus.,ie tout comme pour le n~n e, ce, elle expose lenten10nt d'une voix pro - actes. Je l'ai rtpo,ssée d'un geste brusque · f · ès · l 1 d'attitude n'e!-;t prévu pour le moment. ! 'a. hs act10_ n tr vive en voyant es re a • 
reste de l'Europe. C'est alors que les La création d'un bloc balkanique dont fonde, les raisons qui l'ont conduite au tri- et pénétrant à sa place chez l'homme que, 1 l d L'Itahe, dans l'état actuel des choses, ttons arnica es enttt: es eux pays conso· 
Allemands, effrayés à l'idée qu'un ac- l'lt.~he ferait partie en tant que pays buna!, !.; matm encore, je considérais comme mon 11.dé • eff d D ne prtnd pas des initiatives militaires ;, i es grace aux orts communs u uce 

1 mais elle n'est pas à l'écart et n'a pas re- et de · Me_ taxas. 
cord entre les Anglo-França1s el le• br.lkaruqu" et où elle jouerait le rôle - Mon procès a tout l'air d'une banale fiancé bien aimé, je lui ai crié mon mdi- 1 M 
Russes pouvait comporter rour eux e d'un tuteur figure parmi les principes histoire des voies de fait ... Mais les véri- gnat!on. J'ai fait plus. je lui a lancé à la c f · 1 • · ' d • noncé le moins du monde à la protection e ait, aJoute e men1e JOUma ' O!. sa· 
danger d'un écrasement immé<liat et ne pohtique-3 de l'axe aux jvurs où il Ptait

1
tés qu'il recèle sous cette apparence ano. tête tout i;e qui me tom1Ja1t osus la main.. 1 ·~ · é • 1 t' ' de ses intérêts. ti:-;1a1re g<.I. _ment tous es pays iit _r.resscs 

sachant plus que faire, se jet~è~nt aux florissant. Quoique on ne dispose pas dmc sont sin&ulièrement amères et instruc- J'ai tout raconté à la pohce afin que les d 1 · l l'd ti' d · t Supposer qu·..: tel ou tel autre ministre, ans e ma1nt1en et a conoso t a on c.; 

Pieds des Russes et conclurent leur pre- d'élémcn•s m d'un dorumed ,uffIBa,m- ,ti,•es. Rfremment i·'ai fait la connaissance femmes et les i'eunes fille de bo11ne foi, 1 ·x "1éd.t < · t 1 t d ns · 1 'l · d · 1 . • . a pai. en " 1 errance onen a e e a 
mier accord. ment efficaces qui permettent de corn· 'd"..1n jeune homme. Très beau, tr~s culti- ,instruites par mon exemple, ne soient plus voire e secre aire u parti ui·meine,puis-

sent influer sur les directives de la politi- les Balkans. 
C'est alors que nos pourparlers avec rarer :a politique actuelle de l'Italie vé, il m'a plu tout de suite. Nous déci - 'exposées aux entreprises de pardls Jar - L'«Asyrmatas• rel~ve que le pe-.iple hel-

'd- d q:.1e étrangèr<.: du régimf' fasciste .>ig'.lific 
les Soviets ont subi une interruption, dan~ les Balkans à celle qu'elle menait 

1 
ames e donner à notre sympathie réci- rons d'honneur... l' ·n · · · èr tt vivre dans la lune et ne rien savoir d~ l'I· icne accue1 e avec une JOle sine e ce e 

Plus nos voisins se sont souvenus de de concert a·;ec 1' Allemagne, les dépê - proque la confirmation d'une union of fi - HalClk Cemal. talie fasciste. nouvelle manifestation des dispositions a-
cette tentative et ils ont reçu de nous ches des agences et certaines informa - cielle et légale. Tou:; nos préparatifs a - (Du cSon Telgrab) micales des deux pays : 
une réponse empreinte de la sincérité tions que l'on reçoit de temps à autre 

1
vaient été faits à cet égard. Les banes a .. L'inspecteur UNE FOIS POUR TOUTES .. , Il est certain. dit ce journal, que cet ac-

ancienne. C'est après que la teneur et de sources diverses démontrent qu'elle vaicnt été publiés. Le commissionnaire Yasef venait de dé- Répétons donc une fois de plus que la te est inspiré par un désir sincère de paix. 

l'esprit de l'accord à réaliser eurent é- poursuit son ancienne politique peut-ê-! La veille même du marialle je reçus une barquer à Samsun, de l'Aksu. Un préposé _40 --- , ------------------"'!-
té ainsi fixés que M. Saraçoglu partit tre moyennant quelques rectifications. lettre anonyme, signée rnn ami qui vous lui demanda ses papiers. 

•pour Moscou. 11ais, entretemps, ~1. vor. Notamment on n'a pas démenti la nou- veut du bien•. Yascf est un homme expéditif. A quoi , • 
Ribbetrop arriva aussi dans la capitale ''elle rl'après laquelle le projet du nou-: On Y affirmait que l'homme à q·•i fa- bon se dit-il, fournir de longu,s expiica­
svviétique. Nos pourparlers furent in · veau bloc au1ait été soumise tout d'a. vais donné mon coeur et à qui j'étais prê· tions, perdre un temps précit:ux ? 
terrompus et un nouvel accord fut si- bord à la Bulgarie. C'est dire que l'Ita-, te à lier volontiers mon avenir était un Il déclara tout simplement qu'il était 
gné entre les Allemands et le~ Soviets, lie déploie actuellement son activité vulgaire charlatan, un affreux larron d'hon «inspecteur>. Le mot eut un effet magi • 

Les Soviets changèrent d'idées, ou, lans le;; B~lkans à l'endroit d'une for- neur. Toutes ses aventures passées, toutes que. L'agent esquissa un salut, la main à 
plus exactement, de~ conditions nouveJ .. mult" dont nous ne connaissons ni le ses tristes conql!ètes. m'étaient rclatees la visi~re d;.i képi et notre homme pas.:ia 1 
les surgirent. Il est évide!lt que les So~ 1 (Voir Ta ,"fuit• "" 4 PmP. 0,.~) par le mc:nu, avec des précisions qui ne sans encombre, en se rengorge&nt. h.:nha:·­

laissaitnt subsister aiJcun do.lte quant à1 di par ce premier succès il renouvtla sa 
l't-xactitude des faits relatés. Enfin, 001 déclaration aaprès du portil:r de l'hôtel , 
m'as:-surait que le misérable abusait ainsi! avec un résultat tout au.;si immédiat. 

De> ooldats allemands réparent en PoloAne un pont de chemin de Ier détruit 

de la bonne foi de familles honorables dont! Mai.i l'agent n'avait pas été convalncu. 
i!, .subornait :es je~nes filles et qu'il avait! Son, flair professionnel lu~ avait ,pern1is de 

1 
Îétit son gagne pain de ces indignes parti- d ... v1ner Que ... :r ce pretcndu inspecteur 
quls. n'en était pas un ... Il fit une discrète en-

je failhs m'évanouir à ccttt: lecture.Mais quête et ses soupçons ne lardèrc:nt pas à 
la terrible lettre n'était pas achevée: Elle! se transformer en certitude. 
m'Annonçait aussi que le joure n1&1ne lei Yasef a dû comparaître dtvant le trib·.1-
m1sérable devait recevoir dan.; son appar· nal pour s'être targué indûmt:nt de titres• 
t<n1tnt de gar~on, à Bt:yoglu, une to·.ite officiel3. C'est un délit; c'est mên1e; lln dé-1 
1runc fille, llne écoliêre, qui était sur le lit grave. N'eût-il pas mieux valu préscn-1 
point de tomber dans ses rets. ter ses papiers dès l'abord ? . . 

1 Mon amour, mes désillusions tragiques Il se refracfe 
J'oubliais tout. Devant le juge d'instruction M. Sala -t 

Com1ne une folle Je courus à l'adresse haddin, le nommé §ükrü. m.:urtrier présu-1 
qui m'était indiquée.Il ne fallait pas per· mé du jeune Ali à Galata. rue des Ban -t 
inettre ce drame; il fallait empêcher cet- ques, a renié ses déclarations faitec: devant 
t ... innocente de 3Uccomber. la police et qui constituaient un aveu d'ail 

J'allais attendre la jeune fille devant la le-.irs maladroit et emba:-ra~é- de- son cri­
porte de la fatale maison où devait som- me. Il prétend avoir signé le procès ver -
brer son honne..1r. Elle arriva au bout d'un bal à la suite de pressions et en cédant 
certain temps. Mais, dans sa candeur, elle aux menaces qui lui étaient adresséts. 
ne voul;it pa croire à mes omjur11ation1;el· 

, 

Canons lourds lranç4is sur rails. 
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tite, tvute petjte, pour pouvoir entrer dans • t f • • ' Chine). Pour le eeigle, la récolte euro- DOt;n ~ 1a panier .,t être prêt de mon dearling fils! 

LESCONTESDEc BEYOQLU > <V i e économ1que e 1nanc1ere~~:~~cl~!:;!:n!:1:'aed~.:'*:f:~~.C 1 Ill~-=-- 1 •petit,~::~:::;~r~t:ev:~:.~:isv: 
L 'INNOCENT nier qui fut excellente et compensant 1 de Beyo!YlU 1 trouver dans le panier 1 répartit un bar. l~es déclarations du nouveau la légère diminution constatée dans!' ~ bon en soupirant profondément, 

-~ Amérique du nord. On 'peut calculer _ Rompons les chiens, cbnclut un hom-
Par LOUIS DES GARETS ministre du Commerce ainsi une production totale inférieure Chul ! il déguste ... me avisé et sa/je, 

C'était une plage d'habitués dans u-. _. _ de peu à 270 millions de quintaux, pra: Etre d1tecceur d 'un 
1
oumal 1i"esc pas u- Si on " ouvrait » 

1 Méditerranée ' • d · d t · tiquement égale à celle de 1938 qm ne sinécure et li est des ennuis qu un di - ul ne petite crique de a 1 La question es primes e compensa ton constitue un maxun' um et supe'rieure . , un cons al ..• 
P nne ne s'y livrait à aucune excen- , , recteur digne de ce ~m ne saurait decem- "' 

erso . , dre · p 1 M Nazmi Topçuoglu, nouveau m1n1s- l'importance des divers pays dans la be- d'envi"ron 130,c· à la ·moyenne des cinq t 
11 

t .
11 

dans Le fil;s de cette brave lemme vient d erre t · •t · t to pouvaient preten aux ' 1 . , men noyer nu e par ru eurs que 
nci e e us , ,_. trc du Commerce remplaçant M. Erçin lance commerciale turque. aL Turquie, qui annees· 1933_37_ De même la récolte de d d _ ,_ admis dans un consulat de notre ville. Il · · b l · · esprit de snoulS- ' 1 . ,. . un verre e rou&e ou e Ttuf.I. 

Joies a nearres san;i, . qui a dü démissionner po<ir raisons de san- avait concentré JUSQU 1c1 la plus grande l'orge est une des plus abondantes des Un sympatluque c~nirere (avait fort occupe un poste administratif plutôt mo-
tne ou de . competition. Bref, d:s té vient de faire des déclarations particu-1 partie de son attention sur ses rapports dix dern1'e'res annee· s, montant à envi- t d . deste. Ma1~ le fa.it t.d'être au consulat> lui 
nioeurs familiales dans une atmosphe- ' hé allemandq élargit désor- bien compris e c e~t quot1 1ennt:ment qu . . 

, , Jièrement intéressantes à un de nos conl avec le marc ron 355 millions de quintaux enface 
11 

«chutait> (Schütte), trop heureux de conlère une certaine glotte qui, par ttco -
:e de province! Survmt un JOur :ine frères concernant la future ligne de con-1 mais son horizon et les ramifications de de 366 millions récoltés l'an d~ier et iru"5er dans la mousoe de quelque • blon - cher atteint madame sa maman. 

Jeune fille aux allures tapageuses, ~n duite des échanges commerciaux de la Tur ses échanges avec l'étranger. de 310 millions de moyenne pendant la de• allemande le trop-plein d6 ses absor- Récemment une des commères du vois1-
quée de pare. nts _cossus.' d'une ,auto _e quie avec l'étranger./' Dans ces conditions, il est naturel que pe'riode 1933-37. Par dessus tout les b t . nage demanda à celle-ci : 
Sport et d un chien r1d1cule ( Il parait 1 ell oliti ue commercial du pays , antes occupa ions. , 

''tait J.rdale de prix) Ella LES ECHANGES AVEC L'ETRANGER a no,uv e P ~ f dét 'lié d productions de l'Afrique septentrionale Mai. la 11uerre vient de bouleverser .on - Que devient al.ors votre itls? 
que ce un ~ · . . se soit occupée dune eçon 

91 
e es ont e'te' co 1'euses enrP<Yistrant des ren- d p ' - 1 o 1 - li e•t au ··~nsulat ? détonnait si marufestement sur le rm- ' La Turquie dit Je ministre, n'est pas en affairt.s de compensation, te commerce par ipl • • . -o· d train e vie. atrl(Ute conl>-·a111cu, ~' <.: n - , .. ...... 

, , , - - · ' , _ , , dements e eves, mais on a eu es aug- sent encore rnlont1ers à gouter à quelque - Vous rumez ça vous ? lieu qu aussitôt nous la pnmes en gn,p guerre et jouit donc de la pleme hbèrté de voie de takas offrant a la Turquie des . . 
1 

. . 

1

, , 1 
li étai

't 1 · tout , , , mentat10ns ega ement consacrees a ch/onde• 1/ ne veut plus qu'elle soit enno-, _ Oh ! non. j'aurais préfér/, qu"li de • )le. Et comme e e , ma gre • ses mouvements, pouvant procéder à tou- possibilités que lui refuse 1 application u- _ , J t C . 
1 

· f t im , , , , orge, de meme qu au apon e en oree, mie, aussi va-t-il la «déguster.- dans un 1-o vienne •ahtar> comme .•on grand' pi.te .. " ravissante, les femmes UI uren · tes sortes d'exportations et d.'1mportations nique du syst~me du cleanng. , d' h t . f 1 • 

, · 'b . en consequence une marc e res a- cal neutre, une telle «déllustation. ne pou- Mai; qu'il apprenne •on cmétien. Ça le 
Pitoyables. Elle a un genre imposSJ - dans le cadre des derniers décrets-!01s pro· N , , 
le d

• 'tèrent les unes cependant é L' ti 'té d échanges n'est D'autre part, ainsi que l'a relevé M. az vorable. de la S3J.SOn. En Europe, au vanc plus choquer ses sentiments de c1 - formera, Saiti<>n s1un1our >On papa •n'ou->, ecre , mwgu s. ac v1 e ces , , d c 1 od ti" 't · d 1 qu 1 t es S 'ec' n'a1'ent · « Pas e- bo d é • beso1'ns du pays ' ' vr1r s un consu a .. 
d ' · mi Topçuoglu, 1n1n1stre u ommerce, a contraire la pr uc on a e e ans toyen fidèle. a• pa J t 1 e es au r · donc su r onn e qu aux . 

1 
d' · , f · , • li d 

, 
1 

C f t }'.n.c.ot:ra éf t' 1 baisse enregistrée dans e taux es permts l'ensemble un peu in er1eure a ce e e Plai1:ie à Dieu que Ja guerre ne dev1e11-Pateurs parmi nous . • · e u ~ · ayant rapport avec sa d ense na iona e . à 3 ' • · 1 
. . _ d de compensat10n - de 90 70 o pour 1938 et à peu pres moyenne. La recolte ne générale ! Où iratt-11 donc alors, notre Cisme. et avec les exigences allmentarres c sa . , 1 .. . _ L 1nstruotion :.upér1eure n"esr pa.s 

. les importations venant d Ang eterre et totale de l'avoine peut etre calculee sur confrère niêler Je rouge du ,.,n au bla11c _ • Lorsque la jeune fille prit son pre - popwation. è eJJ baisse d• . 
5 

• 
460 

'Ili d . . , 'noce'""'" declare un fat 1mportanr. Les 
l'on esp re encore une nouv e ._ la base d'environ 45 a IDJ ons e. du raki et au bleu de ~s re\:e.s ? J ' Illier bain, aucun de nous n'osa témoi- L tâ h t Jl d g uvemement se ' t / aucune Je 

Que l litre ? 

a c e ac ue e u o - ro à 15% - permettra au pays de pro- quintaux quantité supérieure d'envi - . , ' 1 titre~ non p _u.s . "'·a ur ... 
!mer l'admiration qu'il éprouvait de - rait donc de faciliter les échanges avec les céder à des importations à des prix rela- ron de 5;,,o à la moyenne des cinq an. Un chien chez Maxim s - Oh ! oui , surcout aprè•, la ctt~e éco-

Vant cette jeune silhouette dépouillé de pays étrangers, tant neutres que belligé - tivement inférieurs à ceux payés avant le nées 1933-37, mais sensiblement plus Cette correspondance de 1ournaux amé- nom1que et le• krachs bour>1ers, repltque tout aJ·ustement mondain. L'élément ts t t herchant a' acheter les ma- 11 • , lu A d t t t t 
ranu • ou en c . premier septembre. On se rape e QU au basse que 487 millions de quintaux oh- r1ca1n~ adore /es pet1c~ c ens. u~1 un a - un 1mpor an a · féminin de notre clan surveillait les re- ti>- d'. rt .: à des pnx normaux 'é é L td l • 1 · • 

oes 1mpo auon moment de Ja création de la soc1 t m , tenus l'an dernier En conclusion l'an- m1rareur avec qu1 elle correspond souvent La penu lierne 
gards des époux et fils. Les enfants et dans la mesure, du p~ssible peu élevé~ de Takas, notre journal avait déià so~- née 1939 a été, ~ur la culture d~s cé-llu1. a-t-1! offert un mignon de petit cabot. - Quel est /'Hercule qui a deloncé ce 
qui s'approchèrent trop près, pour et à vendre les articles d exportation à u levé la quegtion de la réduction des pn· réales de l'hémisphère septentrional, la' Del1ces, 101es eL, amour• ! tauteuil ? demanda avant-luer notre ad-
\roir :t , furent rappelés à l'ordre. La prix rémun&ateur. 1 mes, mettant en relief que seule une réduc- mei'lleure des dix derru'e' res années, a-1 L'autre ~oir, la délicieuse Yankee devait 
Proscrite semblait indifférente à cette ti l'Allema . ttr 't d . m1nistrateur. 

L'arrêt des transac ons av€C - tion sensible de celles-ci penne ,a1 - au près celle, exceptionnellement favora - se ren re cl1ez Max1m"s. Mrus pouvmt-el- - Celw du traducteur, répondit un ré-l"éprobation, mais je crois qu'elle finit gne a certes produit sur place - e,t con- cas cas où le commerce prendrait comme '""le de 
1938

_ Je laisser, seul , ~ut seul, à /a nlaison :,on 

u dacteur qui avait mal entendu. ~ar s'en apercevoir. tinue encore à produire - un certain flot- . bas< principale le système du takas - de petit fi-fils, le cl1ér; de ,a mè-mère, le * ' tement mêlé d'inquiétude. Les paroles de 1 ne pas provoquer une hausse des prix sur La p rod u ction italienne d es p om- chien-cluen de son coeur ? Non, n'e•t-ce Des lotions 
Parfois elle se promenait du côté d: M, Nazmi Topçuoglu ne manqueront pas 1 tous les produits importés. \ mes d e terre pas. ... pou r v os ••• c ornes 

l'Anse Noire, petite baie déserte ou de rassurer le marché, qui saura ainsi qu' Les déclarations du nouveau ministre Rome, 5. - D'après les dernières Pratique, notre charmante correspon - Nos lectrices aiflillées de maris chauves 

les rochers hérissent la grève. L'un il ne passe que par une phase transitoire du commerce ont été sur ce point caté- données statistiques, la production glo- dante plaça Je minuscule caniche dans un om dù lire a•ec un mtérêt tout particulier 
1'eux se découvre à marée basse : c'est après laquelle une nouvelle politique corn- gotiques et des plus satisfaisantes. baie des pommes de terre en ItaJie, au . 

1 
. t 

1 
. . notre dernière rubttque dans laquelle el-

la Tête Noire, et l'on ne doit pas s'y merciale lui donnera de nouvelles assises Ce qui ne veut très certainement pas coum de la présente année, a monté à colis avec elle, dans ses bras. le-. pouvaient trouver un remède prec1s rrunuscu e panier et ransporta e prec1eux . , . 

aventurer, car les remous de la mer en dépit - ou plutôt à cause du voulever- signifier que Ja Turquie abandonne d'une 3.983.830 quintaux, dont 2.397.290 cul- et mfa1//ible contre la calvitie de leur mai-Le 
Son entrée chez Max1m's lut sensat1on-'<>nt dangereux en ces parages, sement européen. façon définitive le commerce sur base du tivées en pleins chrunps et 866,540 cul- tres et •eigneurs. 

• · ... .. nelle. Le spectacle n'était plus sur la p1s-~UI naturel du pays que j Y. voyrus. pe, -
1 

LA NOUVELLE POLITIQUE clearing, 11 faudrait plu lot concilier. cet.te tivées en J'ardins potagers industriels Si /e front de votre époux se dé~arnit , d 
é te, mais à une table au bord de celle-ci . Cher était un malheureux a enu IJJ- MERCIALE nouvell'C orientation comme un désir d - . écrivait notre collaborateur, appliquez-Juj 

firme et à demi fou que l'on appelait Il COM largir les possibilités commerciales de la Les n ouvelles fabnques d e cellulose Tous les soins qu'une mère au coeur m - immédiatement les lotions ad hoc. 
• !'Innocent , , Lorsqu'il n'était ·pas à Le changement opéré clans les opéra • Turqu'ie en la mettant en état de main-

1
1 ita lien n e 14ombrable peut prodiguer à un fils bien-

d 
" b' Une heureuse <Jpquille typojraphique, la mer, !'Innocent chantait dans les tiens de takas et la réduction du taux e tenir ses échanges avec l'étranger que!les Rome, 5, - Quatre nouvelles fabri- aimé lurent largement 11ratilte• au ien -f be 

t'o avaient déjà par ailleurs . , d 1 rod t" d Il 1 heureux et Bilreux toutou. Baisers, cares- remplaçant lotions par ... cornes, incitait et"mes ou dans les r abarets de lie' compensa 
1 

n ' ' que soient les conditions pohttques, u ques pour la p uc 10n e ce u ose na· nos lectrices à l'adultère .,t aurait peut • 
Chansons provençales qui lui valaient nettement indiqué la ,nouvelle tendan~c de moment. 1 tionale italienne sont en construction, ses, surnoms_ affriolants, coups d'oeil ten - être motivé qui saie corn bien de drames d 

• lia politique commerciale de la Turquie - 11. . C e à Ch"eti une à Ca dres et passionnés, toute la 11amme y pas-
es aumones. , . . R 1 HOLLOSY . une a uneo, un 1 • - . . . à et de crimes que notre correcteur - Aal-1 ttfndance s'efforçant de mieux equ1hbrer sou J t à F' l d' R ( d sa. Certains messieurs avaient J eau la 
Un soir je surpris la jeune fille de· 1 ~·~ poue e une ma i ero prov. e bouche. leur, va!- a empêchés en redressant fer-

1.. t 1 f la" · 1 be !'An · Ferrare). Ces nouvelles fabriques four- reur commise 
uou sur a a Ire QUI surp om - ' N 1 t • . m1"qu es ' . Vers minuit, la belle enfant, en "erve d . 
•· N · -" ~""ai't !'Innocent ~ OS re a lOllS 6C0ll0 mront chacune une production annuel- • p· . . • .• !labo t ~ 01re; c.ue re6'""" v-... -

1 
, • 200 OOO . conlidences (sixième whisky), déc.larait à eca1re, s est ecr1e notre co ra eur •u · . f -11 1 roch a ec un fo le de cellulose d enVll'on . qum- 1 

1 1 

. . , 

1 

. 
pe a OUI er es es V • 

1 
• son entourage : en apprenant e ait, et moi qui es ai en 

!ne, Il l'aperçut; alors il redressa s,i, Le commerce turco-rouma1n taux.Au~oursdupremiersemestre~e -Aoh !Comme/auraisvouluêtrepe-. horreur!(lescomess'entend), •- ·11 bée et te 1 la vis' 1· ~- 1 cette annee, la production nationale 1-

'«I e cour con mp a .,. , . . -~--------·-----------------------, ' , ' 1 447 1 083 talienne de cellulose a enregistre le chif --1ue dorait le soleil couchant. Je vis S it uat ion contractuelle. - Les rela- 193l · · f d 
241 515 

, ta o al 1 1
, · ·1 d 'to 

1 
1 R 1932 915 815 re e , qum ux. n c eu e extase de ses yeux, puis 1 se e ur- tions commerciales entre a ouma - d !' . 1939 Il 

~a et il y eut un instant de silence qui nie et la Turquie ont été reglemen- 1933 1.240 927 q~'au ~ours e a~ee , e e aura 
"l · o · d · · d 1934 1 584 539 depasse 500.000 qumtaux, "an sur la mer em,pourpree. n au- tées par la convention e seJOUT, c · 
l'ait dit que le pauvre garçon jugeait _ commerce et de navigation signée lè 1935 1.967 297 
'acrilège de lever si haut ses regards. l 11 juin 1929, convention qui repose sur 1936 1.507 520 
J'allais me retirer quand soudain le les bases ci-après : 1937 1.576 1.025 sous-sol italien 

Les recherches de charbon dans le 

3 3 Rome, 5. - Les recherches de gise-~hant d'une complainte monta dans le 1. _ Les deux parties contractantes 1938 • 1.7~0 ·29 , ments de charbon dans le sous-sol de 
Crépuscule : c'était un chant provençal jouissent en matière de commerce et Pour la meme période, la Roumame l'Ital' " t 'f" t d 

1 
en plus 

dont je ne pouvaù; saisir l'accent, mais de communicaitions des effets de la entre dans une proportion de 2.06rc A t 1~ s m tent' ien th e p~: t ligni · 
~ devinais l'hommage rendu à la bel· 1 clause de la nation la plus favorisée. dam l'ensemble de nos importations, t c ue terne~ ' e:a,:n rac~ l'~a e~ 1~ étrangère. Elle s'en divertit tout d'a-1 2. _ Les navires marchands des et de 0.82% dans nos exportations. des,Snal wna es. 1 teentnes

392 4
e
00 000 

to _ 
1. ' • dis tr b lan e u c1s represen n . . o "<>t"d Bientôt, je la vis transfigurec deux puissanœs i"ouissent du trai1!t: - Tan que no e a ce commer - hiff . d" 
"-- • 1 · • , · 2 · 937 li nes, c res qui ne manquera pas ...,. l'émotion. ment réservé aux navires nationaux C1ale etait passive de 19 3 a 1 , e e t Les h h t h t 

1 · 3 000 li t· augmen er. rec erc es ouc an es 

itouvement Maritime 

S OC. AN. Dl N A VIGAZ IO NE-VENE.ZIA 

w (exception faite de droit de cabotage). ' .1ev1ent avec 1.57 . vres ac ive en 1 t' d li ·tes d 1 "d t 
T , . . . • ltat 1 accumu a ions e · gru , e xy 01 e e La scène se renouvela plus d'un s01: 3. - Les deux parties possèdent le 1938. Il faut :'~Ir dans ce resu es de tourbe ainsi que de lignites de poix, 

LIGNES COl\t l\fl<:R CIALES 

i\1éditrrranée i\1er N o ir 

Départ• pour Je ne us pas e seu a · 
1 

e ca · . . 1 , , acquerront, au pomt de vue de l'mde- . • 
"t · f 1 1 · l'apprendre dro't d botage effets du traité de commerce et de , , . 

1 .\.lors on plaisanta la jeune fille sur son 1 4. - Les marchandises exportées par cle~rmg. qu1 rè~Je aotue!lement nos re- ndance italienne, une valeur vrai - Le v apeu r uEgitton p a rti ra le 16 Nov. p our Izmir, Le Pirée, Brindisi, Ve­~ ·11 · l' et l' t d d pays sont accom.' lations econonuques. pc , , - l l'ange amoureux; et comme i m par- un au re e eux 1 , , . 
8 

ment mestimable. De meme dans le L E ·u li 1 

30 

N ~llt quelque écho de ces railleries, on pagnées de certificats d'origine. Si le bilan ~e l'annee 193 accuse u- domaine des lithanthracites ~t des an- e v apeur« gi 011 par ra e ov . ~ 1 · 1 à !'A N · • tre "_. 1 trait' de commerce ne augmentation notable de nœ expor- . _ _ _..;;.__...;;.. _ ____________________ _ 

a revit Pus nse mre. Dau P"-''"• e e 1 . • , , , thracites, les recherches se poursUivent ABBAZI.; 11,,,.,,,Ji ~ :"\01·ei .. brt llourgus, Yarnb, Costantza, Sulina, 
Qu'allait-elle y faire en vérité ? Ac- t urco-roumain actuellement en vigueu:1 tat1ons a destination _de la R~umarue. dans la région de l'Ogliastra (où plu- <:AP]])UHLlll lln•wli 1;, NurewLre Galatz, Braila 

nise e t Trieste. 

~lllplir un geste charitable envers u11 a été signé à Bucarest le 5 janvier ~ n'en est ~ de meme ~es impo~- sieurs zones charbonnières sont déjà ----------------------- ------~a' Je le pensais et qu'elle éprouvait 1938 Il prévoit l'importation libre de tions roumaines en TurqUie. Celles-ci, ) d • d 
1 

ElllTTO .f•n•l1 IH """'"~'" Jrnur P1ree, Brmdisi, Yenise, Trieste · · , , connues e meme que ans a zone ~t-être une secrète i'oie de susciter part et d'autre d'un certain nombre en effet, n accusent en 1937 qu un ex- , · 't d d 
1 1 

alit. d p t bb -----------------------------·---
'· , céd t d 144 li qui se en e a oc e e on e a-
'"e admiration naïve, mais sincère. de marchandises nommément dés1- en e vres. ne à celles de Pa:luzza et de Ligosallo. llF.J:A \'U ~elqu'un l'aimait en ces lieux étran- gnées et règle les modalités des paie- Les chiffres suivants indiquent d'au- • . d 
tt-ra où un concert hostile l'environ - ments. tre part le volume du commerce entre La p e che dans les eaux mannes e 

Pirée, Xaples, ~farseille, Gênrs 

~t! Hélas! la seule voix amie rom - En même temps que ce traité, a été les deux pays de 1933 à 1938 (en livres la Libye e l d es iles d e l'Eg ée ROLSEl'A 

k..nt le maléfice était la voix d'un in- signé à Bucarest un accord de paie - turques) : Rome, 5. - Le personnel occupé à la -----------------------------,--

! ~ent... melllt. 1933 2.167.000 pêche dans les eaux marines de la Ly- ALll\:"\11 """""' • :"\•neuohre Burgas, Varna, Constanza, 
,_ \Jn après-midi, alors que le «clan• Exportat ions et importations - Ain· 1934 2.123.000 bie et des îles italiennes de la mer Egée, ------------------------- ----

Salonique, 
TriestL .. 

Izmir, Pirée, Yenise, 

"'~essait sur la grève, la jeune fille ac- si qu'on le verra par le tableau suivant 1935 2.264.000 avec leurs bateaux compte, dans l'en- Cavalla, Salonique, \·olos, Pirée, Patras, ~'li 1 \·EsTA Jeml• " :\onmhre Brindisi. Ancône. Venise, Trieste a . !'Ut vers nous, haletante et les yeux\ la part de la Roumanie dans notre com- 1936 2.027.000 semble, 3.097 unités dont 275 relèvent --------~=------.-----------------~~1tnés. c Venez vite, s'écria-t-elle; lln- 1merce est, en moyenne de 1.49~;- pour 1937 2.601.000 de la capitainet"ie de Benghasi, 671 de D t I' A. , • Oi>parts pou r Je Brésil _ ~~nt va se noyer!• Sans l'interroger. les 17 dernières années. 1938 5.013.000 celle de Tripoli et 2.151 de celle de •par S pour • menque 
~~is mon canot à la mer, aidé par un Import at ions Exportations Les produits turcs exportés en Rou- RhôJes. Pour l'ensemble des trois ca- <lu Nord P lata 
1
. 

1

• Elle embarqua d'autorité et nous 1923 3.800 728 
1 

manie consistent principalement en pitaineries (à l'exclusion du personnel :\'EPTl'XL\ clc Trieste 19 
"-igna !'Anse Noire. 1924 10.165 1.984 coton, olives, cuivre, peaux, blé, sésa- de couvet"ture et des machines qui mon- H E X "'' l ·êi1<·s :\on•mhr" • :\'aples 21 

• 
'\ovem, Il.~ quelques coups de rame nous dé- 1925 6.377 1.353 me, pois et produits srrn"ilaires, raisins. te à 796 unités), le personnel qui exer- :\'aples " , • (;êlll'~ 23 

:"'lllâmes le promontoire qui nous mas 1926 4.754 1.036 figues, noisettes, tabac, houille et ex- ce directement le .métier de la pêche se •· Barcelone 24 

'\\~ait la baie voisine et nous aperçû- 1927 6.976 1.343 traits divers. repartit comme suit : pêcheurs ~tables, SATl"HNJ.\ de Tritstt• Xuicmbrc Départs pour les Indes o c · ~e~ !'Innocent cramponné à la roche 1928 7.644 1.553 Les exportations de coton et d'olives 1.258 (54,6'<) : pêoheurs occasionnels Patras ~ " · d 1 L M . 
" la Tête Noire. La mer avait grossi 1929 5.211 1.762 ont accusé en 1938 un aocroissement 913 (39,7'fl ; aides 13.5 (5,8%). Total: , Cl enta es. - C exique 

• 

'n 306 Le • · " Xaples -! .\.H8 ·\ de Gêucs Jii Xovembrc 
1. .. 

0
, us dûmes approcher avec circons· 1 1930 2.492 1.220 notltb!e. 2. . matériel flottant se compose • ' 

• ''-"t " (' (! 6 Li l'OUl'lle 16 " ) 0 Ion. Enfin le naufragé fut tiré des d'après le recensoment de 836 unit. dont ' ·lll'S • , Marseille 

18 

, 
'li ta et ramené au sec. Il n'eut pas un lnfo .. n i a t io ns e t comnlr ntairt'S de l'Etrange r 743 (88,9%) en activité de service. D' " Lisbonne U p C ta~ <le remerciement à notre égard et ruprès les données relevées, on peut cal- Our l'A m érique entr a l e 

'lqll"lla la falaise sans tourner la tête. La prod ucl i 011 des cér(~ a li·s mi neu r(}S culer pour les trois capitaineries, la SAYOL\ ùe l>t'11e' ~~) :\ove~iùre -ei-le Sud Pac i fique 
J ne le revit de toute la saison. composition suivante en ce qui con - •· :\'aples i\I 

8 
f)JtA.7,J() dép. ùe Gêups 

31 
Oct. 

"'ne ne me demandai pas quelle rai- d I' 1 p u i ' t . r ( pt l . 0 1 cerne le pourcentage du matériel flot- • ' Barcelone 2 l'ioY. 
Io l'avait déterminé le pauvre fou à a 1) S ) f S p ) e (-1 S ~ (1 f) r 1 0 a tant en activité. Benghasi, 3,6 pour les VULCA:\H d~ (,élll'S 24 :'.'ior<>mbrc Las l'almtts 6 '.'i'ov 
'li• 

1

"1-er ainsi à la fureur des flots! je L'année 1939 a été la meilleure -de;- 1-0 dernières années bateaux à vapeur ; 8,3 pour les voi - , Naples 
25 

" ;\J S VlR<!!Llü è~r>. de Gê1H·s 2 Déc 
!a ll(,"UJiai seulement par la suite à , . • , . . liers avec moteurs auxiliaires ; 88,1 .. Lisbonne 

28 
, • Barcelo11e 4 Dél' 1

re r d 1 1 h. 1 Rome, 5. - Les renseignements re- donnees disporubles s01ent encore pro- " Las Palmru; 8 Déc 
'Q · emettre a1is notre cerc e ' e - ' . . , , · . , pour les barques ; Tripoli, pour les voi . 
.._ tne d<' tt t El! 'tait har cents fourms a l'Institut International viso1res) pernnettent de donner une pre- li'ers avec moteurs auXI"lio;Pes, 0,

5 
·, •a ce e aven ut"e, e e o - d'A , lt 1 diff' ts 1 " , d" t" 1 ' . lta•- d 1 -

•. nte t . al . 1 grJ.Cu ure par es eren gou - m1ere m 1ca ion sur es resu .., e a 
13 0 1 

"li . 
86 5 

pour les .._. • e •es parents, m gre eur ex- ts (b' "! od . d .. les . , pour es vo1 ers , , "leur f . vernemen 1en qu 1 manque encore. pr action es cerea mmeures, ipour b 
(Voj u~ peu .• voyan~ OrmBlent un les estimations pour un certain nombre l'ensemble de l'hémisphère s~tentrio -

0 
a;ques ; Rhôdes, bateaux à 

r su;.c en 4 c page) de paya et qu 'en de nombreux cas les' na! (à l'exclusion de l'URSS et de la j ' · 
moteurs, 

1 

Fae il lll's de \'oyage s111· les Cbem. tic Fe r <le l'Ela l iln lle n 
Sl\""I' •~l<PI""' 1 "> 17. 1 \ l \furuhan~. r.ala1a 
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4 -BE'YOGLC 

Aprèi la "Relève de la garde" en Italie 
----

Quelques notes biographiques sur 
les nouveaux sous-secrétaires d'Etat 

Comme suite aux détails biographiques rique; il avait à ce moment le grade de lieu 
que nous avons foumis récemment sur es tenant. Il commanda en Libye les ballors 
nouveaux ministres italiens, voici quel - captifs. les premiers qui aient été employés 
ques données, empruntées aux JOùrnaux dans des opérations de guerre. En décem­
arrivés par le dernier courrier, sur la ptr- bre i915, il obtint le brevet de pilote de 
sonne et les états de service des nouvt:aUl\. dirigeable et en 1917 , celui de comman 
sous-secrétaires d'Etat : dant. 

Dimanche 5 Novembt•e 1 US9 1 

uns aux autres ; ce qui est un~ action ~ 
très juste et très raisonnable. Car les · 1 L BQ URSE 1 faits qui donnent naissance à de procès A 
'd'une même nature peuvent tellement . -Pensées à pi opos de la loi sur 

CHRONIQUE JURIDIQ{]E 

lrs juges et nos juges 
varier qu'il y a nécessité à changer 
souvent les arrêts, suivant les varia -
tians survenues. 

Aukara 4 Nol'embre 1939 

~ ~ ..... ~.~.Ptt!I - 1('011r~ i11lormnli!~) 

· · · d · d La vie avance sans cesse. Cwnment 
Je trouve défectueux du point de vuel Mais de qw peut-on exiger ce egre e 1 "ts d Cassat' t ,,_ p·e· 

• · - ? Ch t -1 es arre e 10n pourron • ....,, 1 -de l'art juridique les articles 38 et 45 desmtéressement . acun peu -1 se . ? 
Act. Banque Centrale 

· l · priver de son gré de son avancement 7 tlner sur place · 
de la 101 sur es JUges. , . Si Je juge est empêché de penser ou 

EJt 'est t t Cela n'est pas a douter. Mais pour - . 
ce n pas ou · . • . , . . • 1• de raisonner de peur de ne p<)U\'C>lr a -

Je .pense aussi qu'ils sont dangereux quoi un atlret casse s opposerait-il a "t d 1 ' ·' ~ . . Londres 
t d · ? vancer, les ar.·e s e a L.oJr ue ·~aosa-

pour l'art de former des juges. avancemen u Juge_ · • tion s'enracineront. Et nous verrons un New-York 
E · l causes · Toutefois la pratique a demontrc 

numerons-en es · . jour que la vie ayant d'la~Cà par trop. Paris 
• D QUE souvent que les plus grands tribunaux 

CE QU'EST L ART JURI 1 • • . • • notre jurisprudence n'i pu la suivre et Milan 
profitent des opuuons emises par un des . . , . . 

L'art juridique est un art de juge . 
1 

. ad' ne faire que p1etiner ! Les Juges turcs 

\HEQUES 
c hanve 

1 
100 

St:eriing 
Dillara 

100 ll'rana9 
100 Lizw 

Fermeture 

UBALDO SODDU (armée) ment Non pas seulement pour la dé· JUgJes e, mbolll!S gr, e.. u'a . __ de sont au-dessus de tout Ologe. Il leur Il participa dès le début à ~ a guerre · . . e n ou ierai Jamais, q u C01lt::; . 

100 J'. n· !I 

100 FlOl"ill 

ü.2-1 
l30.2ô 

2.96875 
6.675 

29.315 
69.7725 

contre l'Autriche. Ce fut l'un des offici<rs monstation et la forme, en procédant a l'aff . d Lot J·e me suis préva- faut être complètement libres dans 
- s à s 1 1 • ·tl a.ire u < us > • . ts B-··~Uea Le géneral oddu est né a emo. c de dirigeable qui ont totalisé le plus grand la tenue des seance$, comme on vo1. lu devant la < Cour Permanente de Jus- :eurs pensees. et leurs iugemen , sans • -· 

~ève 

Amsterdam 
Berlin 100 IWchsmerk 

100 Bel&'aa '.ll.7425 
0.97 

1.5875 
23 juillet 1883. Il provient de l'infanterie, nombre d'actions de guerre. 58_ chaque j_our aux trib~ux ; mais aussi tice Internationale de La Haye • de l'o- etre soumis a une contrainte quelcon- Athèllee 
c'est un officier de grand mérite. le Jugement apres toutes ces for que Sofia 

100 DnÙIDlle 
108 Lrru En 1925 il eut le commandement <l'a - pour . • • - puu' ·on d'un tribunal belge de première · 

Il sortit à 21 ans de l'école militaire d< lités t de la tête et de L •' d 1 1·1· Pr~ 
bord d'un groupe, puis d'une escadre ma • en se servan instance. Cet arrêt a été écouté avec in- e sys.eme e P ura 1 e --.. 

Modène avec l'épaulette de sous-lieutenant bl E 1 1 la pensée. S • Les honoraires que touchent nos ma- Madrid 
100 Tch6coelov. 

13.182b (stormo) de dirigea es. n 1926. 1 o >te- .. . n térêt par la Grn.nde Cour upreme. 
dans le 63e Régiment d'infanterie. De 191 , nait k brevet de pilote d'avion et l'année . ç est un art de JU~-~ent serva t à Pourquoi ne pas admettre que notre gistrats sont insuffisants. Ce fait éloi- Varsovie 
à avri' 1918 il fut en Cyrénaïque où il rem- SJ1vante, le commandement d'une esca.I discerner le JUste d~ 1 miuste. Cour de Cassation aussi pourrait, ainsi gne les facteurs précieux de la carriè- Budape!lt 

100 Peeeta.e 
100 Zlotie 
100 P~O!! 

100 Ley.11 
100 Di.nars 

23.28875 
0.935 
2.-!95 

30.745 

plit des charges importantes. Il prit part drc ae.' ricnn_e. le 21ème .stormo» En i92_ 9,11 . c.ependant les articles q~e nous avons qu'il est dans d'autres pays, profiter des re juridique. Ce cas exige la prise des Bucarest 
notamment aux opérations militaire~ dans ~ t 1 h t d fendent au essentielles Bel...--.A"" 

il était des1gné comme chef d'état-maior ci es un peu P us _au e . arrêts des juges subalternes ? mesures · '"~ 
la région au Sud de Bengazi et ménta un o de la 2e zone aén enne temtoriale, à Pa - iuge de mettre sa tete et sa pensee au Mais la loi actuelle ne le permet pas. Je suis partisan de la pluralité des ju-
cro1x d" guerre et la promotion au grade E 1 , éné 1 d service de son art ges. Cela peut nous rendre des utilités 

doue n 1931, i etait promu g ra c · . Je ne saispas d'où, de quel pays on a 

Yokohama 

Stockholm 

100 Yena 
100 Cour. S. 31.l!I 

de lieutenant-colonel pour mérites cxccp· b d , . 1 d d ' . t Le · d t 1 ticles m Jt'ples 
. . . nga <, en 1933 genera e ivision e en JUge 01 • se OU """. ar ' Se pu importer }es articles qui forment le U l ' 

tionnels. De retour en Italie, il partit pour 6 é , 1 d' d é . Il t conformer toui·ours aux decis1ons de la . t d d t lons 1. - C'est une garantie pour le peu-
100 Roubleii 

193 , g nera esca re a nenne. es . SUJe e ce on nous par . be d d 'ff' t 
la France avec le Ile corps d 'armée et s d . , d éd .11 d' t t d d Co d Cassation pie Il y a aucoup e e erence en re 

ecore e 2 m ai es argen e eux e ur e · . Je ne connais pas aussi l'existe'!-ce · 
couvrit de gloire à Bligny, où il commau- bronze à la valeur mili taire et de 2 croix Son avancement en depend. Car, tou- d'un système pareil dans un pays civi- le jugement _d'un juge et celui de t~ois. 

La presse turque 
ùe ce matin <lait un bataillon du ige d 'infanterie et a \! de guerre; il est en outre officier de ror- jours selon ces a.rtioles, Il ne peut a - l' . d tit En 't 2. - Les Juges ont, dans le systeme 

Chemin des Dames où il commandait le !Se quelconque grau ou pe · SUI e, 'b'l' , d lt 
drc Militaire d e Savoie. vancer qu'en proportion du nombre de 'li 

1 
di . plural, la poss1 1 ite e se consu er 

R ' · t d"nf t r ' e Une médaille 1 comment peut-on conc1 er es spos1- • 
1 

d, .. 
se egimen 

1 
an " i · ses arrêts approuvés par la Cassation. . . . . . pour que leurs arrets et eurs ec1s1ons (Suite de la 2ème page) 

d'argent vint récompenser sa valeur Il c~ LUIGI RUSSO (Présidence du Consd) On ut dire suivant ce int de vue\ tions des articles de la 101 ci-dessus a- aient plus de Œ>Oids et de valeur. . . 
reçut une seconde sur le champ de batai!- 1 Luigi Russo, né à Vérone k 28 septem- pe • . _po . vec l'article 1 er de notre Code C1vll ? M . t 

11 
t , st . . contenu ru la substance. C'est dire aus· 

. - 8 . . . 1 qu~ le juge ne dmt pas faire travailler _ . . . , . . a•s ac ue emen ce une necess1- . . dans 
le pour le courage dont il avait fait preu- bre 1 82, a fait ses études classiques a U- . . Arrets iundtques legislaJds ? t' d t' 

1 
t' d . . , s1 que nous ne saurions prononcer, 

· . son cerveau ne doit pas penser ru JU- • d e e pra 1quer e sys eme e Juge um- ! di . . t ve lors de la sanglante et chaude affair dine Il ;lr:rticipa avec enthousiasmt à la , . '. . Le juge est, selon l'artLcle de tele e ces con tions, aucun Jugemen au su-
de Sisonne. . guerre contre l'Autriche. Trois fois blessé,I ger les a_ctes et les fai~ soun:us .a sa notre Code Civil. une personnalité qui qu~ . d . d .t "t 

1 
. 1 jet de la politique italienne et de lafaçon 

Il a été nommé en 1939 commandant 
1 
décoré de deux médailles d'argent à la va-1 consultation. li doit ~ppliquer a n im - pense et raisonne. Cela peut aller jus - . Juge e pai: 0 '. e re pour a JUS·! dont cette activité se développera eu é· 

du 89e Régiment d'infanterie et en 1933 kur militaire, il a été promu major, aul porte quelle cause qu on lm soumet, les qu'au point de lui conférer éventuelle- tice turqu~ un . ut · 
1
,.

1
• t . t 1 gard à la neutralité et de l'attitude qu' 

commandant de !'Ecole d'infantertt de c.: 1 choix. Appelé en 1925 à Rome, il se vitll principes suivis autre.fois par la Cour de ment le pouvoir d'agir en législateur. Elt 'tLedrJugle e patx est e .• emen qm pelu adopteront à son égard les pays balka· 
· · · Cassation dan des cas semblables E' e en e a JUStice JUsqu aux coins es . vitavecchla Il fut pendant environ trois offrir la charge de comm1ssa1re <lu gouver- ~ . .. ce pouvoir étant reconnu non seule - l • i · d J ll niques. 

ans chef ct." Cabinet du mmistre de la gucr ncmcnt à 1' Association Nationale des An-1 il doit faire enfin ce que la Cour de ment à la Cour de Cassation, mais à p ~s recu es ' u_ pays. e me rapi:>_e e ! L'Italie est amie de la Bulgarie. Elle 
· c b ta D' • à 1 XXVII Cassation a dit et décidé . . . d qu 11 Y a en Italie plus de 4.000 Justices . 

1
, ... d 

1 
G • re En 1934 11 fut promu général de bri- ciens om at nts. epute a e · tous les juges turcs, sans d1stinct1on e . . , . , . . VJent de s'assurer am.itie e a rece. 

g~de pour rr:érites exceptionnels. et en i93j Législature, triumvir de !'Association desl Mais, direz-vous, n'est-<:e pas ce que grade, la loi sur les magistrats ne para- de ~aix'. JUsqu aux villageo. J.'.11 v_u ~eci On remarque qu'elle entretient une a­
général de division, touiours pour mérite> Combattants, et membre du Directoir< na-1 la _Co~r de Cassation a prescrit qui sera lyse-t-elle pas cette disposition de no- e.n etud1ant le budget de la Justice de mitié particulièrement active avec la 
exceptionnels et nommé commandant de tional de cette association, Luigi Ru""o fut fait tot ou tard ? tre Code Civil. 1 itahe. Yougoslavie. Il n'y a entre l'Italie et la 
la division cGrenadièrs de Sardaigne> d 
Rome. Il est général de corps d'armée de 
puis 19~9· 
FRANCESCO PRICOLO (aéronautique 1 

Le général Francesco Prico~o est né ~ 

Saponava di Grumcnto, dans la prov1nci­

de Potenza, le 30 ja~vier 189·. Il prov1e•1 :. 
de l'Arme du Génie. S'étant consacrt à 
l'aviation. il fut destiné au bataillon dei 
dirigeables comme d'aille ·.irs son prédéce .. 
seur le g~néral Valle. Il obtint <.n mai 191 3 
à Rome, le brevet de pilote de ballon 3ph.!-

FR0HERE 
lôliïrsatl > 
KOtONllh 

ENG!AND 111r l<OL 
u.l/NfHJSSGE81Er 

,,, 
FllANKll.11/T KOL 

IT"A!IEN 11/T KOL 

Dr. Mahmud Esad Bozkurt lors de la constitution de la Milice le pre- L'EXEMPLE DE L'AFFAIRE DU Cet e'tat des choses n'en~haîne-t-il Turquie ou la Roumanie aucun conflit 
DC'1lut~ d'Izmir e t nnC' IPn ml nl~trf' d<' ta 

m1cr commandant de la 63 Légion Tagiia. « LOTUS • pas la capacité physique au travail Jusllc•. P r r Or<llnu r lu• h l'Unlvor<ll ,;i rien qui puisse troubler leur amitié. 
mcnto. Premi<r Podestà d'Udine, il a fi- Le juge ne peut avoir une opm10n sci·entifi'que et au rai·sonnement du i·u- Dans ces conditions, il convient de con-

tt'Ista.nt>ut l'i i1 l•l FüC'\lll~ tk Dro it cl',\n . 
guré parmi ks préfents que le Duce a nom propre à lui jusqu'à son arrivée à la ge turic ? au moment où ses fonctions kar.i clure que l'Italie rend à consolider son 
més en 192

7 en les choisissant parmi i) Cour de Cassation. Un homme tombé se limitent à la soummission nette aux amitié avec les divers Etats balkaniques 
hommes de la Révolutio'.1. 1 d t Ile · ti' 'té' d'esprit 

ans une e mac VI • ne aTrêts de la Cour de Cassation. ·dans le cadre du statu-quo et du main-
n octobre 1935, il a été élev< à la hau- peut que difficillement développer son Il est vrai, qu'à la fin cette soumis- 1Il110 l' ll t tien des relations actuelles. Il est pro· 

te charge de Chef d'état-major de la Mi-1 esprit_ mê~e aprés avoir été promu sion est inévitable. Mais on peut toute- ---<>---- hable qu'elle trouve convenable pour .s3 
lice et, quelques mois plus tard. il était conse11ler a la Cour. fois se l'imaginer en n'y assujettissant (Suite de la 3ème page) rolitique ce renforcement de ses rel:l· 

' · 1 O t li I · couple sympathique. Tout le monde en ~ ncmme heutenant-général. n est membre n peu rep quer ~ue e JUge ne se pas la magistrature sans aucun pouvoir tians avec chacun des Etats de la ,pé-
de la Chambre des Faisceaux et Corpora-I soumette pas aux arrets de la Cour dt de penser et de proc~amer son avis. Le convint, même l'ami qui avait pris la 

· Il l' ninsule. Et il n·y a a;ucun indice, dans tions . Cassation ·, qu'il persiste dans son avis! · ni' · 1 d . d rame avec mm pour a er sauver ln-
contraire e eve au Juge e ro1t e la situation et l'attitude actuelles de 

01.~!>..'R 
• fSlJL?!VIST Af*K~> 

nocent. Au début il s'était montré plu. persistance dans son avis juste. 
Dans ces conditions, les arrêts de tôt sévère pour celle qu'il nommait l'ln 

C ti ndr t ·1s 1 tôt sévère pour celle qu'il nommait I'In-
assa on ne pre on -1 pas e ca- t Et b' 1 • t 

1 
· • 

11 
· 

t , d' F t d z billi , " ruse. 1en . ces UI qu e e epousa rac ere un « e va > e em n..!U • , 

efendi, selon le terme consacré ? (c'est 
à dire d'un arrêt juridique-législatif ( ?) 

Comme il était impossible auparavant 
à un tribunal de Chéri de se placer au 
dehors d'un arrêt consacré par « Fe­
tava •, il est devenu en nos jours à peu 
près impossible, par cette Joi, d'avoir un 
avis opposé à celui de la Cour de Cas­
sation. 

La Cour de Cassation de la Républi­
que de Turquie ne peut pas être et ne 
sara pas un « recueil des fetava de 

quelques mois apres .. J'en fus un peu 
mortifié. 

Théâtre de 
la Ville 

Section dramatique. Tepeb~i 

AZRAEL EN CONGE 

Section de qomédie, lsliklâl caddesi 

LA NOIX DE COCO Zembilli Ali efendi •· 1 

La vie et la jurisprudence "' ... ----· -
Je suis d'avis, au nom de la science ,PIANO A VENDRE, cordes crois~es. cn­

du Droit, que même la Cour de Cassa- dre en fer. S'adresser, dans la matinée , 
tion ne persévère pas trop dans ses ar· Saksi Sokak, No xo, Ibrahim Apartimani 
rêts. C'est ainsi que nous voyons tou- (intérieur 6), Istiklâl Caddesi. 

jours dans les susdites cours des pays ---------~-----­
civilisés, de donner souvent dans une 

l'Italie qui démontre que, tout en visant 
présentement au maintien de la pai" 
dans les Balkans et la Méditerranée. 
elle veuille demain se tourner contre cet 
état de choses. Le seul point que l'on 
désirerait voir préciser c'est, ainsi que 
nous l'avons dit plus haut, le dévelop· 
pement ultérieur de l'alliance militaire 
qui existe entre l'Italie et !'Allemagne et 
l'action de l'Italie. Suivant une nouvel· 
le de « Reuter • de Rome, l'Italie s'ef· 
forcera de conserver sa situation ac ' 
tuelle jusqu'au printemps. Et pour Je 
moment, elle est occupé avant tout à 
sauvegarder ses propres intérêts. 

Dans ces conditions, cet hiver se pli$' 

sera ainsi et il faut attendre av!!<! eu· 
riosité la décision que 'prendra l'Italie 
a;u printemps. 

LE DEVELOPPEMENT DE NOTRE 
COMMERCE EXTERIEUR 

La. répartition des riche ses du monde. Les flèches indiquent /es 
l'Angleterre; /es hachures indiquent l'enrpire français et Je pointillé 

ex·colonies allemandes; en 
f Empire Colonial italien. 

noir, f Empire Colonial de même année et pour des cas semblables 
des arrêts diamétralement opposés les 

Une publicité bien faite est un 
sadeur qui va au devant des 
pour les accueillir. 

ambas­
clients 

M. Yunus Nadi, dans /e cCümhu 
riyet> et la cRépublique-a et Asim u~. 
dans le cVakit• étudient les possibi~ 
lités de développement de noire qotr1' 
merce extérieur. , ... ---- ·~-~ ... -· 

l ... ~---•cer .,....,,. ...... ...,......,,....._...,"' 'îJ tant. Marythé se plaignait de ne pouvoir une femme ne peuvent·ils s'arranger pour prit ... je dois dire, pour être juste, qu'il n'€tait 
/ Fl .. ULLElOX uu c BEYOéLU • Ne :13 'i rien déguster qui ne fl~urât ce parfum. qu'on présente, à leur conjomt, comme - Croyez-vous, vraiment, que jamais .. pas joli, joli ... En passant devant u~ 
j - Le thé lui·même 1 le th~ en est im- bébé anonyme, un enfant né d'eux ? Mme Théophraste regardait, de ses berceau, la commerçante re~re une bru~ 

ET D E MERE prégné, vous allez voir !- Allons, avouez, Mme. Théophraste secoua la tête. petits yeux perçants, cette femme bie7l mi- nette de trois semaines : c'est celle-Hl 
l ••• . 1 Comtesse, que vous portez sur vous, dans - Absolument impossible ... Comment se qui beurrait, avec tant de détachem..:nt qu'elle veut et pas d'autre, elle n'en di' ! INCONNUE 

1 
un vaporisateur, de l'essence de chou 'voulez-vous ... ? Il faudrait, pour cela, affecté, sa tartine. Encore une qui rccher- mord pas. On transmet son désir à rvl· 

i Goûtez le thé, Danièle. un tel concours de circonstances J • Je chait les occasions de souffrir. Allons ! Dauberval, qui dit : cParfait 1 C'est cet· 
- H U<iuE'l TE <JAR.VIEN J - Danièle, fit Mme. Théophraste en ne vois vraiment pas .. Réfléchissez. Elle ne s'était pas trompée : il y avait - te petite qu'elle veut aimer ? On la 11.1: 

1 par atteignant une des pâtisseries décri~eo, Rappelez-vous .. . Quand vous êtes allée que Marythé l'eût deviné ou non - «que - donnera. > Ma boulangère repart. On f8' 
L. .................. ..._ ...... __. ...... ...-... ............ __ ...... ;!I c'est un joli nom. là-bas, on a dû vous présente:r plus d'un que chose qui n'allait pas, . Elle repr:t, la paperasserie nécessaire et, quelqU'9 

cas d' urgt:nce ! Aujourd'hui, tout va bien, - C'est celui de la petite fille que nous mioche, comme à tout le rnonde. Per . haussant les épaules jours plus tard, elle revient prendre li 
très bit:n, ra~urez·vous. avons prise là-bas . au Toit Familial . sonn~ ne vous a forcée à prendre l'un plu· - Jamais, tout au moins à ma connai'S vraison de c sa fille :t avec une layette 

- On croit ça, assura flegmatiqut - Vous ne pouvez vous en souvenir ... i! y tôt que l'autre, uô.e fille de préf€rence à sance, cela n'est advenu. Ça, par exemple, de premier choix. Eh bien ! madame. il 

DEUXIEME PARTIE 
IV 

ment la voisine. a trop longtemps ?.. J'étais venue ave.: un fils. C'est vous qui avez décid~. ,-t je puis l'affirmer. Je sais, on raconte dc.i paraît que, dans son patelin, tout le mo·1 -

- Oh ! fit Danièle. pourrais-je la voirr' - Conunent, on croit ça ? Ma bellt- mon mari. Cette similitude de prénom a vous seule, n'est-ce pas ? M. Dauberv3l tas de bobards sur les adoptions. Rien de de se moquait d'ell1.:. On clignait de t'oei~, 
- Mais bien sûr ! Russie-Blanche v:1 soeur dés"irait vous voir, voilà tout ! Vous guidé notre choix. n'a certainement pas manqué de vous It· vrai là dedans. J'ai été à Saint-Loup dou· derrière son dos, d~ qu.'ellc prenait l'ef'' 

la cht:rcher, on prendra lf' thé toutes en- vous êtes connu..-s, il Y a huit ans, à Saint· Si, Mme Théophraste se souvenait El- faire constater. Alors ! Une supposnion ze ans et n'y ai point, pendant ce t.:mps, fant dans ses bras. C'était à qui remsr · 
semble. Ce !'iera gentil comme tout. Loup. Alors, ça lui fa~t plaisir de vous "' "! - le préféra, pourtant, ne point l'avouer qu'on aurait, plus ou moins habilemtnt. 1 surpris l'ombre d'une manigance. Le prf. querait, avec un drôle d'air : «- Elle est 

Liouchka ! trouvt:r. s'excusa : influencé votre choix, ça resterait tout d~ sident ne le supporterait pas. Une corn - gentille, cette pouponne, ah ! bien gen: 
Chargée du soin d'avertir la voisine et 

1 

La Comtesse apportait lts tasses, fiat\- - Vous savez, s'il Y a près de huit ans ... même bien chanceux, et cette influence se 1 µlicité ? Comment voulez-vous qu'elle c- tille ... A qui resscmble.,.t-elle donc ? Oh· 
1 ~-dr préparer le goûter, la modéliste s'a - quées de biscuits à la cuiller, de pain, dt: - Evide"lment, acquiesça Danièle, serait exercée à notre insu, tout à fait en xiste ? On ne sait ni quand on ap}>orte- c'est drôle, elle a quelque chose de 

cquitta rapidement de sa mission. beurre tt d'imn1angeablts c merveilles .- vous avez dû en voir tellement d'autres, dehors de nous. ra un enfant, ni quand on viendra ~ tre mari ... • Tant et si bien qu'à la filli 
Peu après, Mme. Théophraste appa -

1 

dues à son génie culinaire. Marie· Thé · dèpuis .. . 1 Danièle repose sa tasse, songeuse. Per- chercher, ni à qui on le rem·..:ttra. 11 fau- la nouvelle mère a eu un doute. Et ~ 
raissait, l'ès cheveux tout à fait blanc-.-., I rèse t.n prit un..:, Ja flaira, la remit su: Elle hésita un instant avant de pour- sonne, en effet, ne l'avait forcée à choi - drait risquer le tout pour le tout, c'est doute, c'est tout ce qu'il y a de plus ms 
mais toujours coiffés en brosse, le sarra·1 ! le p1At, consternée. suivre : sir Odile ... Comme l'avait voulu Guil1a11- bien chanceux ! vais. 
bien boutonné, et, plus que- jamais, l'a!r - je m'en doutais, dit-elle tristement, - Je ne sais pourquoi, Je me suis d~· me, la scène de Sain-Loup se recompo · Danièle n'interrompait pas. j 
mattial. elle sent le chou. mandé parfois si, dans les oeuvres corn- sait dans sa mémoire, se précisait à non- - Ce sont des légendes. continua Mmt: 

- Bonjour ! fit-elle. Qu'est·ce qu1 n, Depuis que le borstch sta6nait sur t.: me la vôtre, la superchtrie n'était pa~ veau : il lui semblait, une fois de plus. Théophraste, des imaginations pour trou· 
va pas ? fourn.!au à l'état latent, tout le logis était possible ? entendre son mari : « Ne t'emballe pas .. bler le pauvre monde. Ten·.:z, je vois en 

- Ça. expliqua Marie-Thér~e. c'e~~ imprégné de cette senteur. Sans doute rcs - - La supercherif' ? Tu n'aimerais pas mieux un garçon ?... core une brave boulangère du Cantal, ve-
1 

(.A oui"") 
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- .. 

toujours sa première question. Comme 11 tituait-elle à l'exilee l'odeur natale.un peu - Oui ... enfin ... Je ne fais, bien en- Il avait dit cela. Elle en était sûre. Sou- nue chez nous pour y chercher un fils ; r-i...i 
l'on ne devait pas l'appeler que dans des de cette atmosphère russe qui lm manquait tendu, aucune personnalit~. mais un mari, vent, ces paroles lui revenaient à l'es - le marmot présent~ ne lui avait pas plu ... '-!ui.mevi, B...hek, Oalata, at-Pla1'C ~ 
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